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1 Évaluation de l'état de la population des différentes 
espèces de mammifères marins qui fréquentent le 
domaine au large 

1.1 Dauphin Commun (Delfín común) (Delphinus delphis) 

En ce qui concerne l’abondance, Cañadas et Hammond (2008) n’ont pas détecté de tendance 

particulière pour la mer d’Alboran, mais de nouvelles études sont en cours. Toutefois, dans le 

golfe de Vera, on a observé une baisse de densité sur la période 1996-2004 par rapport à la 

période 1992-1995. Cette baisse pourrait être attribuée à la réduction des barrages dans la 

région en raison de la croissance exponentielle de l'aquaculture, que cette industrie exploite la 

proie des dauphins communs pour nourrir les poissons d'élevage. Aucune information n'est 

disponible sur ce qui est arrivé à ces animaux, mais l'hypothèse que les auteurs considèrent 

comme les plus parcimonieux, c'est que sa distribution s’est déplacée vers les eaux plus 

profondes pour se nourrir d'autres proies, vers la mer d'Alboran ou la côte africaine. On sait qu’il 

existe des menaces importantes pour sa population, en particulier en raison des interférences 

avec les activités de pêche. 

Au niveau de l’Espagne, le dauphin commun est répertorié comme vulnérable depuis le 30 

Mars 1990 par le décret royal 439/1990 qui est responsable du catalogue national des espèces 

menacées et établit la liste nationale des espèces menacées. Il est aussi considéré comme 

vulnérable dans le décret royal du 4 Février 2011 (139/2011) qui développe la liste des 

sauvages sous un régime spécial de protection. 

Au niveau régional, en Andalousie, le statut est le même qu'au niveau national, et il est 

considéré comme vulnérable par la Loi 8/2003 du 28 Octobre 2003, concernant la la flore et la 

faune sauvage. Dans le Livre rouge des vertébrés menacés d’Andalousie, le dauphin commun 

est considéré comme "en danger critique" d’extinction (CR) en 2003. 

1.2  Dauphin bleu et blanc (Delfín listado) (Stenella coeruleoalba) 

Depuis 1992, aucun changement n'a été détecté concernnat les tendances saisonnières ou de 

la population, à l'exception de la baisse liée à l’épidémie de morvillivirus après 2007. Les 

changements de cette période sont en cours d'analyse afin d'évaluer le nombre d’individus 

concernés. En outre, une analyse est en cours sur les variations temporelles, interannuelles, 

saisonnières ou sur des sites particuliers. 

La contamination semble représenter une grave menace pour cette espèce, avec un risque de 

mortalité par animal élevé, et on a pu confirmer deux cas au cours des deux dernières 

décennies. 

Selon Décret Royal 139/2011 du 4 Février 2011 qui a remplacé le Décret Royal 439/1990 du 30 

Mars 1990,  le statut du dauphin bleu et blanc est considéré comme sous protection spéciale.  

En Andalousie, c’est le même statut qu'au niveau national, selon la loi 8/2003, du 28 octobre 

2003. Dans le Livre rouge des vertébrés menacés d’Andalousie espèces, il est considéré 

comme "en danger critique" (CR). 
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1.3 Grand dauphin (Delfín mular) (Tursiops truncatus) 

Pour le grand dauphin, une variation importante dans l'abondance de la population entre  1992 

et 2010 a été observée dans la région sud d'Almeria (Cañadas et Hammond 2006), mais cela 

semble davantage lié à des fluctuations naturelles d'immigration et d'émigration. Cette espèce 

peut être considérée comme menacée en raison de ses interférences avec les activités de 

pêche. 

Un niveau d'espagnol, le grand dauphin est considéré comme vulnérable sur la base du Décret 

Royal 139/2011 du 4 Février 1911. 

En Andalousie, son statut est le même qu'au niveau national, sur la base de la Loi 8/2003 du 28 

Octobre 2003. Dans le Livre rouge des vertébrés menacés de l'Andalousie il est aussi classé 

comme vulnérable. 

1.4 Dauphin de Risso (Calderón gris) (Grampus griseus) 

En raison de sa faible présence dans la mer d'Alboran, il a été impossible d'analyser les 

tendances de sa population, ni d’évaluer son état. 

Il a été recommandé de classer le dauphin de Risso en Méditerranée dans la catégorie 

«Données insuffisantes" dans le docuemnt publié par ACCOBAMS-UICN (2012 ACCOBAMS, 

Accord sur la Conservation des Cétacés de la Mer Noire, de la Méditerranée et de la zone 

Atlantique adjacente; UICN Union Internationale pour la Conservation de la Nature) 

En Espagne, il est inclus dans la liste des espèces sauvages du régime de protection spéciale 

(décret royal 139/2011 du 4 Février). Il est également inclus dans le catalogue national des 

espèces menacées d’«intérêt spécial» (Décret Royal 439/2011 du 4 Février 2011). 

1.5 Globicéphale noir ou commun (Calderón negro) (Globicephala 
melas) 

Pendant l'hiver 2006-2007, la population de la Méditerranée espagnole de globicéphale noir a 

subi une épidémie de morbillivirus (Frenandez et al. 2008). Grâce à des études menées depuis 

1999 dans le détroit de Gibraltar, on a pu estimer avec précision l'impact de cette épidémie sur 

la population locale. Le taux de survie a été estimé à 0,985 pour les individus adultes entre 

1999 et 2006 avec une abondance totale estimée à 345 individus en 2006. L’épidémie de 

morbillivirus a entraîné une diminution de 21,2% dans le taux de survie (baisse de 0.776), tuant 

un total de 78 individus (y compris la mortalité naturelle) entre l'été 2006 et 2007 (Gauffier et al. 

2009). La figure 1 montre la baisse par classe d'âge avec un plus grand impact sur la 

population adulte. 
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Figure 1. Nombre d’individus estimé par classe d’age en 2006et2007 dans le Détroit de Gibraltar (Gauffier 2008). 

En Espagne, le globicéphale est protégé par différents instruments des politiques nationales: 

-  L'annexe IV de l'arrêté royal 1997/1995, du 7 Décembre 1995 (adoptant la Directive Habitat 

92/43/CEE et la directive du 21 mai, le Conseil européen), qui comprend des espèces 

animales et végétales d'intérêt communautaire qui nécessitent une protection stricte. 

-  Le catalogue des espèces menacées, en conformité avec les dispositions de la loi 42/2007, 

du 13 Décembre 2007, le patrimoine naturel et la biodiversité, la loi 4/1989 du 27 Mars 

conservation de la zones naturelles et de la flore et de la faune sauvage, et le décret royal 

139/2011 du 4 Février 2011, pour le développement de laliste du régime de protection 

spéciale des espèces sauvages et le catalogue espagnol des espèces menacées. 

-  L’Arrêté royal 1727/2007, du 21 Décembre, instituant des mesures de protection des 

cétacés. 

-  La loi 41/2010 du 29 Décembre sur la protection de l'environnement marin (en adoptant la 

directive 2008/56/CE ou de la directive-cadre Stratégie Marine Parlement européen et du 

Conseil du 17 Juin 2008) qui établit le régime juridique régissant l'adoption des mesures 

nécessaires pour réaliser ou maintenir un bon état écologique du milieu marin à travers la 

planification, la conservation, la protection et l'amélioration. 

-  La stratégie espagnole pour la conservation et l'utilisation durable de la diversité biologique 

(1998). 

1.6 Cachalot (Cachalote) (Physeter macrocephalus) 

En raison de son faible taux de rencontre dans la mer d'Alboran, il est impossible d'analyser les 

tendances possibles de la population de cachalot, ni son état. Toutefois, il est considéré que la 

pollution sonore peut constituer une menace pour cette population, ainsi que l'ingestion de 

plastiques. 

Cette espèce est protégée par les instruments des politiques nationales suivantes: 
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- L'annexe IV de l'arrêté royal 1997/1995, du 7 Décembre (en adoptant la Directive Habitat 

92/43/CEE ou à la directive du 21 mai, le Conseil européen), qui comprend des espèces 

animales et végétales d'intérêt communautaire qui nécessitent une protection stricte. 

- Catalogue nationale des espèces menacées, en conformité avec les dispositions de la loi 

42/2007, du 13 Décembre 2007, le patrimoine naturel et la biodiversité, la loi 4/1989 du 27 

Mars 1989 sur la conservation de zones naturelles et de la flore et de la faune sauvage, et le 

décret royal 139/2011 du 4 Février 2011 pour la protection des espèces sauvages, le régime 

de protection spéciale et le catalogue espagnol des espèces menacées. 

- Arrêté royal 1727/2007, du 21 Décembre, instituant des mesures de protection des cétacés.  

- La loi 41/2010 du 29 Décembre sur la protection de l'environnement marin (en adoptant la 

directive 2008/56/CE ou de la directive-cadre stratégie pour le milieu marin (2008/56/CE, 

Parlement européen et du Conseil de l’Eurpoe du 17 Juin 2008) qui établit le régime 

juridique régissant l'adoption des mesures nécessaires pour réaliser ou maintenir un bon état 

écologique du milieu marin à travers la planification, la conservation, la protection et 

l'amélioration. 

- La stratégie espagnole pour la conservation et l'utilisation durable de la diversité biologique 

(1998). 

1.7 Rorqual commun (Rorcual común) (Balaenoptera physalus) 

En raison du faible taux de rencontre dans la mer d'Alboran, il a été possible d'analyser les 

tendances possibles de la population de rorqual, ni d’évaluer leur état. 

Cette espèce est protégée par les instruments des politiques nationales suivantes: 

Espagne niveau national: 

- Considéré comme vulnérable depuis l’année 2000 (Décret du 10 Mars 2000) dans le 

catalogue national des espèces menacées. 

- Décret royal 139/2011 du 4 Février 2011, pour la protection des espèces sauvages  

Région Andalousie: 

- Considéré comme vulnérable par la Loi n ° 8/2003, du 28 octobre 2013 

- Dans le livre rouge des vertébrés menacés Andalousie, considéré comme "quasi menacé" 

(LR) en 2003) 

1.8 Baleine à bec de Cuvier (Zifio de Cuvier) (Ziphius cavirostris) 

En raison du faible taux de rencontre de la baleine à bec de Cuvier dans la mer d'Alboran, il est 

impossible d'analyser les tendances possibles dans la population, ni son état. Cependant, il est 

considéré que la pollution sonore peut constituer une menace pour cette population, ainsi que 

l'ingestion de matières plastiques et les filets dérivants. 

Récemment (2011), une réévaluation du statut de la baleine à bec de Cuvier en Méditerranée 

pour la Liste rouge de l'IUCN sur les cétacés est en cours et la proposition serait de la classer 

comme vulnérable. 

La catégorie vilnérable (VU C2a (ii)) est basée sur les points suivants: 
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1. La sous-population méditerranéenne est génétiquement distincte et contient moins de 

10.000 individus matures. 

2. Les données disponibles suggèrent que la sous-population connaît une baisse constante 

du nombre de mâles matures. 

3. On considère que tous les mâles adultes sont inclus dans une sous-population (bien que 

les analyses génétiques en cours pourraient découvrir de nouvelles structures au sein de 

cette sous-population)  

Bien qu'il n'y ait pas d'estimation de l'abondance de la sous-population baleine à bec de Cuvier, 

certaines estimations plus précises on été réalisée pour certaines zones. Dans le golfe de 

Gênes (partie centrale de la mer Ligure), on a obtenu une estimation de 96-100 individus lors 

de capture-recapture à l'aide d'un modèle de population ouverte pour la période entre 2002 et 

2008 (Rosso et al. 2009). Dans la mer d'Alboran a obtenu une estimation de 429 animaux (IC = 

334-557 95%) pour l'ensemble du territoire (79 532 km2) à partir de données obtenues lors des 

missions Sirena08 et MED09 en 2008 et 2009 respectivement, et les données de la partie nord 

de la mer d'Alboran pour la période entre 1992 et 2009 sont en cours d’analyse (Cañadas, en 

préparation). 

Selon les connaissances actuelles de la répartition de cette espèce en Méditerranée et de la 

densité relative estimée, il est manifeste que la densité la plus élevée se trouve dans la mer 

d'Alboran, avec un total d'environ 400 individus, y compris les animaux matures et immatures, 

alors que dans la partie centrale de la mer Ligure, l'abondance estimée n’est que de 100 

individus. Pour la sous-population de la Méditerranée on peut l’estimer à moins de 1000 

individus matures. 

La sous-population méditerranéenne est soumise à un certain nombre de menaces qui peuvent 

causer la mort des individus qui la composent. Ces menaces comprennent le bruit des sonars 

militaires et des relevés sismiques, et ces activités sont certianement responsables des 

échouages massifs qui ont eu lieu à plusieurs reprises en Méditerranée et ailleurs dans le 

monde. Pour la Méditerranée, on estime à 120 individus concernés sur les 40 dernières 

années, donc avec un effet significatif sur cette petite sous- population isolée. 

Une autre cause de la mort de baleines à bec de Cuvier en Méditerranée sont les prises 

accidentelles dans les filets dérivants sont encore utilisés légalement et illégalement dans le 

sud, le centre et l'est de la Méditerranée, ainsi que l'ingestion de déchets plastiques. En outre, 

cette sous-population peut être soumis à un stress particulièrement en raison de l'intense trafic 

maritime dans la région. On soupçonne que la combinaison de tous ces facteurs, mais surtout 

le bruit anthropique, a entrainé une baisse de la sous-population d'une ampleur inconnue au 

cours du dernier demi-siècle, et que sans la mise en œuvre de mesures visant à atténuer ces 

menaces, le déclin de cette sous-population continuera. 

La meilleure preuve actuellement disponible de l’existence d’une sous population et de ses 

faibles mouvements migratoires se trouve dans la faible diversité des haplotypes d'ADN 

mitochondrial, et le caractère endémique de certaines d'entre eux dans la région 

méditerranéenne (Dalebout et al. 2005). Par ailleurs, dans le 23000 kilomètres d'effort de suivi 

dans le détroit de Gibraltar entre 1999 et 2006, en toutes saisons, et dans des conditions 

optimales pour la détection de cette espèce (état de la mer de Beaufort 3 ou moins), pas une 

baleine à bec de Cuvier n’a été observée (de Stephanis 2007).  

Cette espèce est protégée par les instruments des politiques nationales suivantes: 
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Au niveau national espagnol: 

- La baleine à bec de Cuvier est sur la liste des espèces sauvages dans la catégorie 

« protection spéciale » selon le décret royal 139/2011 du 4 Février 2011. 

Au niveau régional de l’Andalusie: 

- Dans le livre rouge des vertébrés menacés dAndalousie, elle est classée een "données 

insuffisantes" pour évaluer leur état de conservation (DD). 

1.9  Orque ou épaulard (Orca) (Orcinus orca) 

L'orque est rarement trouvé dans la mer d'Alboran, mais n'en est pas moins commune dans le 

détroit de Gibraltar. Il a été recommandé notamment de classer les orques du Détrit de Gibraltar 

comme des "espèces menacées" dans la publication de  l'ACCOBAMS-UICN (2012). De la 

même manière, la Commission baleinière internationale, a recommandé la mise en œuvre d'un 

plan de conservation pour cette  espèce dès que possible. 

Cette espèce est protégée par les instruments des politiques nationales suivantes: 

- L'annexe IV de l'arrêté royal 1997/1995, du 7 Décembre 1995 (adoptant la Directive Habitat 

92/43/CEE et la directive du 21 mai du Conseil européen), qui comprend des espèces 

animales et végétales d'intérêt communautaire qui nécessitent une protection stricte.  

- Catalogue national des espèces menacées vulnérables, conformément aux dispositions du 

décret royal 139/2011 du 4 Février 2011, pour le développement de la liste des espèces 

menacées de faune sauvage et du catalogue espagnol des espèces menacées. 

- Arrêté royal 1727/2007, du 21 Décembre 2007, instituant des mesures de protection des 

cétacés. 

- La loi 41/2010 du 29 Décembre 2010 sur la protection de l'environnement marin (en adoptant 

la directive 2008/56/CE ou de la directive-cadre Stratégie Marine Parlement européen et du 

Conseil du 17 Juin 2008) qui établit le régime juridique régissant l'adoption des mesures 

nécessaires pour réaliser ou maintenir un bon état écologique du milieu marin à travers la 

planification, la conservation, la protection et l'amélioration. 

- La stratégie espagnole pour la conservation et l'utilisation durable de la diversité biologique 

(1998). 
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2 Analyse de la distribution des populations de 
cétacés qui fréquentent régulièrement le zone de la 
mer d’Alboran ainsi que de leurs variations 
temporelles et saisonnières  

2.1 Dauphin común (Delphinus delphis) 

Les estimations de l'abondance et de la distribution données pour différentes espèces se 

rapportent seulement aux eaux du nord de la mer d'Alboran, du détroit de Gibraltar et du golfe 

de Vera depuis la côte jusqu’à environ 20 à 25 miles au large. Les données su la facade sud de 

la mer d’Alboran sont très réduites. 

Les études menées par Cañadas et Hammond (2008) ont étudié l'utilisation de l'abondance et 

l'habitat des dauphins communs dans la mer d'Alboran et dans le golfe de Vera durant la 

période entre 1992 et 2004. Grâce à des modèles spatiaux, les auteurs ont obtenu une 

abondance de 19.428 (IC = 15277 à 22804 95%) des dauphins communs, et détecté des 

variations dans l'abondance saisonnière et géographique, avec une densité moyenne plus 

élevée pendant l'été que pendant l'hiver et plus élevée dans la mer d'Alboran que dans le golfe 

de Vera. Ils n’ont détecté aucune tendance dans la mer d'Alboran, cependant, dans le golfe de 

Vera observé la baisse de densité dans la période de 1996 à 2004 par rapport à la période 

entre 1992 et 1995 (voir section 1.1). 

En ce qui concerne l'utilisation de l'habitat, Glens et Hammond (2008) ont noté des différences 

distinctes dans l'influence de différents facteurs. Les auteurs ont constaté de fortes densités de 

groupes avec des jeunes près de la côte, qui peuvent être associés à une forte densité de petits 

poissons épipélagiques ce qui correspondrait à des femelles en lactation se concentrant sur les 

zones à haute disponibilité des proies. Dans le même temps, le type de comportement observé 

semble influencer le choix de l'habitat, et, sur ce thème, les plus grandes différences ont été 

observées entre les groupes se nourrissant et ceux qui socialisent. Les concentrations les plus 

élevées de petits poissons épipélagiques, qui sont probablement les proies principales pendant 

la journée sont sur le plateau continental et sur le bord de la plate-forme, donc, pour les 

auteurs, il est logique de trouver des groupes qui se nourrissent dans cette zone. Ce fait et le 

manque d'observations alimentaires dans des eaux plus profondes ne signifient pas que les 

dauphins communs ne se nourrisent pas de poissons et de céphalopodes au large, mais 

probablement ces comportements se produisent la nuit, lorsque les espèces ciblées  effectuent 

des migrations verticales vers la surface. Par ailleurs, la raison pour trouver d'autres groupes de 

socialisation en eau plus profonde n'est pas claire. 

Les modèles spatiaux de Cañadas et Hammond (2008) ont également enregistré une forte 

tendance à trouver des groupes plus importants dans les eaux peu profondes au niveau du 

rebord du plateua continental. Ce fait n'est pas clair, mais selon les auteurs, si cela est lié à 

l'alimentation, une agrégation d’individus pourrait être bénéfique pour se nourrir, mais comme 

cela se produit également dans d'autres circonstances, il doit y avoir d'autres facteurs qui 

déterminent ces agrégations. 

Enfin, les estimations les plus récentes de l'abondance des dauphins communs dans la mer 

d'Alboran et le détroit de Gibraltar en été (Juin à Septembre 1992-2011), calculée en utilisant la 

modélisation spatiale, sont d'une densité de 0,975 delfines/km2 (CV = 0,067) et une abondance 
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de 22 999 individus (IC = 19653 à 24722 95%) (figure 2, Canadas, données non publiées). Ces 

données sont les plus fiables à ce jour puisque la modélisation prend en compte une série de 

18 ans (1992 à 2011), mais en tout cas sont très similaires à ceux publiés par Cañadas et 

Hammond (2008). 

Fait important, une étude génétique (Natoli et al. 2008) a établi que les dauphins communs mer 

d'Alboran sont beaucoup plus liés à l'Atlantique qu’avec le reste de la Méditerranée, ainsi que 

dans la Méditerranée devrait être considéré comme une unité gestion différente. 

Dans la baie d'Algésiras, la population a été estimée à partir de photo-identification et de 

marquage et recapture à 1,868 individus (IC à 95%: 1,483 à 2,356, CV: 0,12) lors de l'été 2010 

(Giménez et al 2012.). 

Figure 2. Carte de distribution et de densité des dauphins communs dans le nord de la mer d’Alboran et dans le 
détroit de Gibraltar, période 1992-2009 (Cañadas, en préparation) 

2.2 Dauphin bleu et blanc (Delfín listado) (Stenella coeruleoalba) 

Les dernières estimations de l'abondance de cette espèce, en utilisant la modélisation spatiale 

dans la période 1992-2011 et pour une superficie de 23 589 km2, allant de l'extrémité ouest du 

détroit de Gibraltar au Cabo de Palos et environ jusqu'à environ 20 ou 25 miles côte, en 

fonction de la région, est de 38 780 (IC à 95%: 36535-43611), avec une densité de 1,644 

habitants par km2 (Cañadas, données non publiées, voir figure 3). 

Dans la mer d'Alboran, Cañadas et al. (2002) ont étudié l'utilisation de l'habitat que cette 

espèce, montrant que les habitats préférés sont les zones plus profondes que 600 mètres, qui 
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coïncide avec la distribution des proies habituelles. Cette espèce est rarement trouvée dans les 

eaux du plateau continental. 

Aucun changement ou tendances saisonnières n’est détecté dans la population, sauf une 

baisse après 2007 après l’épidémie de morvilivirus. Les changements entre avant et après 

morvilivirus sont en cours d'analyse à l'heure actuelle afin d'évaluer l’importance du 

changement. 

figure 3. Carte de distribution et de densité de Dauphin bleu et blanc dans la Mer d’Alboran et le détroit de 
Gibraltar, sur la période 1992-2009 (Cañadas, en prépa) 

2.3 Grand Dauphin (Delfín mular) (Tursiops truncatus) 

Dans la région de la mer d'Alboran les estimations les plus récentes pour la période totale 

1992-2011 s'élève à 896 (IC = 731-1031 95%) grands dauphins, avec une densité de 0,038 

habitants par kilomètre carré (données Cañadas sans non publié, figure 4). La répartition de 

l'espèce a également été étudié en détail (Cañadas et al, 2002, 2006a, b; García-Tischler 2010) 

et il est connu que les zones à forte densité de grands dauphins sont en Méditerranée au 

niveau de l'île Alboran, du sec des Oliviers, et d’une série d'élévations de montagnes 

volcaniques particulièrement intéressantes pour leur alimentation (García-Tischler 2010). 

Dans le détroit de Gibraltar, les dernières estimations de la population  marqués par marquage-

recapture étude de photo-identification donnent 297 individus (IC à 95%: 276-332, SE: 13,7) 

(Guy 2010). 
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Figure 4. Connaissance sur la distribution du grand dauphin dans la mer d’Alboran (Cañadas en prépa) 

2.4  Dauphin de Risso (Calderón gris) (Grampus griseus) 

Le dauphin de Risso a une distribution beaucoup plus réduite que les autres espèces, 

principalement dans la partie est de la mer d'Alboran et dans le golfe de Vera. Il n'y a eu aucune 

observation de cette espèce dans le détroit de Gibraltar. Le taux de rencontre est de 0,003 

Risso et 0,04 groupes par mile navigué animaux, le situant à la cinquième place en termes de 

densité dans les eaux de la mer d'Alboran. Les taux les plus élevés de rencontre se produisent 

au nord de l'île d'Alboran et dans le golfe de Vera, suivie d'Almeria et Grenade, et toujours plus 

profond que 600m. Dans la région de la mer d'Alboran, les estimations les plus récentes pour la 

période totale de 1992-2011 s'élève à 294 (IC = 95% 245-367), avec une densité de 0,013 

habitants par kilomètre carré (données non publiées Canadas, figure 5). 

Lors de relevés aériens effectués en 2000 et 2001 dans les eaux des régions de Murcie et de 

Valence dans le cadre du projet « Méditerranée» (Raga et Pantoja 2004), ils ont été observés à 

11 reprises. Les observations ont été distribuées dans toute la zone d'étude, bien que dans le 

sud de la Murcie la fréquence Murcia était plus grande. Les profondeurs des points de visée 

varient selon la région: dans le sud de la Murcie, ils ne se trouvent que dans les très grandes 

profondeurs comprises, entre 1.800 et 2.500 m, tandis que dans le reste de la zone les 

profondeurs varient entre 100 et 1400 m. Dans les deux régions, la majorité des observations 

ont été faites près du talus continental. Cette différence est due à la région de Murcie de 

plateau continental sud est très étroite et les zones profondes est très proche de la côte. Selon 

les résultats de cette étude, la zone située au sud de Murcie peut être identifiée comme un 

domaine très important pour le Dauphin de Risso. Le taux de rencontre dans toute la zone 
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d'étude était de 0,0012 et 0,015 individus par mile parcouru, soit le troisième plus observée 

dans la région de Murcie et de Valence. 

Figure 5. Connaissance sur la distribution du Dauphin de Risson dans la Mer d’Alboran et le golfe de Vera (Cañadas 
en prépa) 

2.5 Globicéphale noir (Calderón negro) (Globicephala melas) 

Sa présence est habituelle en Méditerranée occidentale, bien que pas très commun, sauf dans 

le golfe de Vera, la mer d'Alboran et le détroit de Gibraltar. 

Les estimations de l'abondance pour l'été (Juin à Septembre) entre 1992 et 2010 ont été revues 

à l'aide de la modélisation spatiale. Dans ce domaine est estimé une population d'environ 2888 

globicéphales (IC à 95%: de 2565 à 3270, CV: 0,12) et une densité de 0,122 individu/km2 

(Canadas, en préparation, voir figure 10). 

Le taux de rencontre est beaucoup plus élevé dans la mer d'Alboran que partout ailleurs dans la 

Méditerranée (Cañadas et Sagarminaga 2000). Le nombre d’individus dans les  eaux 

espagnoles se réduit dans le nord du golfe de Vera, avec seulement 2,1% à 2,5% des 

observations enregistré là-bas (Raga et Pantoja 2004). La densité relative des globicéphales 

est plus élevée dans les régions du nord de la mer d'Alboran, et la prédiction de la taille des 

groupes est supérieure dans le golfe de Vera, ce qui suggère que ce sont des zones 

intéressantes pour l'alimentation et la reproduction de l'espèce. Les taux de rencontre des deux 

groupes et d’individus isolés, dans la mer d'Alboran Nord et le golfe de Vera restent plus ou 

moins stables avec de légères fluctuations entre 1992 et 2006, avec une augmentation 
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intéressante en 2007 et 2008 (voir figures 6a et 6b ci-dessous, pour les taux de rencontre et les 

groupes inférieurs pour les individus taux de rencontre). 

 

Figure 6a. Taux de rencontre entre 1992 et2008 (groupe par mile nautique prospecté) lors de conditions 
excellentes de visibilité (Cañadas, com. pers.) 

 

Figure 6b. Taux de rencontre entre 1992 et 2008 (individus par mile nautique prospecté) lors de conditions 
excellentes de visibilité (Cañadas, com. pers.) 

Dans le détroit de Gibraltar (figure 7), l'effet de l'épidémie de morbillivirus entre 2006 et 2011 a 

été mesuré, montrant la réduction de la population à partir de 322 globicéphales (IC à 95%: 

301-357) à 240 (IC à 95%: 238-249) individus (Brévart, 2013). Le taux de survie est resté 

constant à 0,989 période 1999-2006. En 2006-07, l'épidémie a provoqué une diminution à 0,779 

du taux de survie. En 2007-08, il est remonté mais a ensuite suivi une tendance linéaire 

négative allant de 0,944 à 0,754 de 2007-08 à 2010-11 (Brévart, 2013). 
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Figure 7. Estimation de la population totale de globicéphales dans le détroit de Gibraltar (Brévart 2013). 

 

Figure 8. Estimation du taux de survie des globicéphales dans le détroit de Gibraltar (Brévart 2013). 

 

.  
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Dans le cas de la mer d'Alboran (figure 9), il n'y avait pas d'effet général de l'épidémie sur la 

population, mais seulement certains groupes ont été touchés de manière significative à partir 

d'un taux de survie de 0,920 entre 1992 à 2006 0,550 entre 2007-2009 (Wierucka et al. en 

préparation). 

 

Figure 9. Estimation du taux de survie pour différents groupes de globicéphales dans le Mer d’Alboran. Les groupes 
4, 10 et 11 ont vu leur taux de survie diminuer après l’épidémie de Morbillivirus en 2006. 

 

Figure 10. Connaissance sur la distribution de globicéphales dans la Mer d’Alboran et le Golfe de Vera (Cañadas en 
prépa)  



 

17 

2.6 Cachalot (Cachalote) (Physeter macrocephalus) 

En raison de sa large distribution, il est difficile d'estimer la taille de la population mondiale. 

Cependant, Whitehead (2002) a estimé des densités sur la base des études scientifiques 

couvrant 24% de l'habitat global, et a suggéré que la population actuelle des cachalots à 

360000 individus (CV: 0,36), alors qu’elle était estimée à plus de 1.110 000 avant la chasse. 

Basé sur des études menées ces dernières années en Méditerranée (Gannier et al 2002; 

Stephanis et al, 2005; Lewis et al 2007; Boisseau et al, 2010; Carpinelli et al, 2011; Lewis et al, 

in. prépa), le nombre total de cachalot est estimé à plusieurs centaines d’individus. Par 

exemple, Lewis et al. (2013) estime une abondance de 586 (IC à 95%: 333-1033) cachalots 

dans la partie sud du bassin occidental de la Méditerranée, y compris la mer d'Alboran, le 

bassin algérien et la partie sud du bassin Baléaro-Sarde. 

Dans le détroit de Gibraltar, 47 individus ont été identifiés entre 1999-2010 (Carpinelli et al. 

2011), certains individus revenant chaque année dans cette région (Gauffier et al. 2009). Le 

long de la côte méditerranéenne espagnole, le cachalot a une présence régulière dans le détroit 

de Gibraltar et la mer d'Alboran autour des îles Baléares (Université de Barcelona, 1994; Raga 

et Pantoja, 2004 et Birkun Notarbartolo di Sciara, 2010). Dans le Sud-est, il est commun et ne 

se trouve jamais sur le plateau continental ou dans les eaux peu profondes. Peut-être la mer 

d'Alboran est un passage entre le détroit de Gibraltar et d'autres régions du bassin ouest, où 

leur présence est fréquente. La carte suivante (figure 11) montre la densité prévue des 

cachalots dans la mer d'Alboran. 

 

Figure 11. Connaissance sur la distribution de cachalots en Mer d’Alboran  
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2.7 Rorqual (Rorcual común) (Balaenoptera physalus) 

La plupart des informations sur la répartition des rorquals communs dans le sud de l’Espagne 

provient de l « Inventaire des cétacés de la Méditerranée Ibérique: état et les problèmes de 

conservation » (Université de Barcelone, 1994) et du «Projet méditerranéen. Zones d'intérêt 

spécial pour la conservation des cétacés de la Méditerranée espagnole » (Raga et Pantoja 

2004). 

Les détections acoustiques obtenues le long du bassin des Baléares, de la mer d'Alboran et du 

détroit de Gibraltar confirment le rorqual commun est fréquent au cours de l'automne et de 

l'hiver et démontrent que les rorquals utilisent ce corridor durant leur migration vers le sud à la 

fin de leur période d'alimentation estivale (Castellote et al. 2011). En outre, les détections 

obtenues dans la région de l'île d'Alboran confirment que c'est une zone d'hivernage pour les 

rorquals pendant laquelle ils pourraient avoir des activités de nourriture et de reproduction. 

Le détroit de Gibraltar agit comme un couloir de migration entre le bassin occidental de la mer 

d'Alboran et l'Océan Atlantique avec un déplacement vers l'est prédominante en automne et en 

hiver et vers l'ouest au printemps et en été (Salazar- Sierra et al 2004; Gauffier et al. 2009). En 

outre, au moins quatre individus ont été aperçus entrant deux fois en Méditerranée avec un 

intervalle de 1 à 4 ans entre ces deux migrations (Gauffier et al. 2009). La chasse à la baleine 

intense du XXe siècle a peut-être supprimé la population migrante dans le détroit de Gibraltar 

(Cañadas et al 1999; Sanpera et Aguilar 1992 Aguilar et Borrell 2007; Palsboll et al 2004.). Le 

déclin de l'abondance des rorquals dans la région pourrait avoir été causé par la perte de 

l'existence de cet habitat dans la mémoire culturelle de la population des rorquals communs 

(Clapham et al. 2008). 

Un récent suivi par satellite semble confirmer que les animaux de la Méditerranée espagnole 

seraient issus à la fois de la Méditerranée et de l’Atlantique. 

Aucune estimation de l'abondance n’existe pour toute la Méditerranée. Forcada et al. (1996) ont 

estimé à 3.500 en 1991 le nombre de rorquals pour la partie nord-ouest du bassin 

méditerranéen. Probablement le nombre total pour l'ensemble de la Méditerranée ne devrait 

pas dépasser les 5000 exemplaires (Birkun et Notarbartolo di Sciara 2010). Dans le Sanctuaire 

Pelagos une diminution de la population a été observée, passant de 900 individus en 1992 

(1995 Forcada et al.) à moins de 250 individus (N = 147, CV = 27,04%, IC 95% = 86-250) en 

2009 (Panigada et al. 2010). On ne sait pas si la baisse pourrait s'expliquer par le déplacement 

des animaux vers une autre partie de la Méditerranée, mais la réduction ou la modification de 

l'habitat essentiel doit être traitée avec prudence et ne peuvent pas rejeter la possibilité d'une 

diminution de la population au niveau de la Méditerranée. 

Dans le détroit de Gibraltar, 55 individus ont été photo-identifiés, certains individus observés à 

deux reprises dans des années différentes (Gauffier et al. 2009), mais l'effort photographique 

n'est pas suffisant pour obtenir des estimations fiables du nombre de rorquals qui utilisent le 

détroit, mais il a augmenté ces dernières années. Selling (2007) a proposé une estimation 

comprise entre 48 et 122 rorquals passant chaque année à travers le détroit sur la base de 

données d'observation de touristes et des bateaux d’observation des baleines. La plupart des 

individus observés dans le détroit de Gibraltar sont des adultes bien qu'il y ait également été 

accompagné par de jeunes mères et les jeunes. 
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2.8 Baleine à bec de Cuvier (Zifio de Cuvier) (Ziphius cavirostris) 

La baleine à bec de Cuvier est une espèce d’habitats principalement océaniques souvent à 

grandes pentes comme les canyons et les escarpements (D'Amico et al 2003, MacLeod 2005 

Podesta et al 2006...; Azzellino et al 2008). Dans la mer d'Alboran, ces baleines à bec sont 

distribués dans les eaux de plus de 600m avec des pentes fortes et sont particulièrement 

fréquente autour de l'isobathe 1000m dans la zone des canyons sous-marin situé au sud-sud-

ouest d'Almeria (Glens et al. 2002 Glens et al. 2005). Dans la tranchée hellénique, les baleines 

à bec de Cuvier sont habituellement observées dans les régions entre 500 et 1500 m de 

profondeur, mais on note aussi leur présence dans les eaux profondes de la plaine abyssale 

(Frantzis et al. 2003). Dans la partie centrale de la mer Ligure, en particulier dans le golfe de 

Gênes, elles sont particulièrement abondantes autour de canyons sous-marins (D'Amico et al. 

2003). Plus précisément, dans cette zone, Scalise et al. (2005) ont estimé une profondeur 

optimale de 1358m (fourchette de 641 à 2545, est = 514) et une pente optimale de 77,1m pour 

mille (gamme = 3 à 256,5, est = 57). Dans cette même zone, pendant les campagnes 

organisées par des observations NURC de cette espèce se trouvaient dans les eaux entre 500 

et 2600m de profondeur, avec des taux de rencontre maxima dans la gamme de profondeur 

1000- 1500m (M. Carron, com. pers.). Dans la partie occidentale de la mer Ligure, elles sont 

étroitement associés à des domaines particulièrement profonds et avec un gradient de pente 

caractéristique de la limite extérieure du plateau continental et du talus continental avec une 

profondeur moyenne de 1722m (795- 2500m gamme = est = 276) (Azzellino et al. 2008). 

La modélisation de l'habitat des baleines à bec de Cuvier en Méditerranée menée sous les 

auspices de l'ACCOBAMS et fruit de la collaboration de nombreuses organisations intègre les 

efforts et les données d'observation enregistrées au cours de la période comprise entre 1990 et 

2010. Les résultats de l'analyse de ces données a fait ressortir 3 zones avec des densités 

relativement plus élevés de bec baleines de Cuvier, la mer d'Alboran, la partie centrale de la 

mer Ligure et la tranchée hellénique avec la mer Egée (mer du Nord Crète). De plus, avec des 

valeurs inférieures, la mer Tyrrhénienne, la partie sud de la mer Adriatique et certaines régions 

au nord des îles Baléares et le sud de la Sicile sont aussi des zones importantes. Le modèle 

prévoit également une zone de densité relativement élevée dans les eaux de l'est 

méditerranéens profondes au large de la Syrie, cependant, le manque d'effort et de données 

dans cette zone nécessiterait une étude préalable avant que des conclusions solides sur 

l'abondance relative de cette espèce à cet endroit (Cañadas et al. 2011). 

Grâce aux données d'observation recueillies au cours des dernières années, et plus récemment 

au cours du projet «Bec baleines à bec et des Globicéphales dans la mer d'Alboran (SW 

Méditerranée)», financé par le Bureau de recherche navale (USA), en collaboration avec 

Woods Hole Oceanographic Institute (USA), Alnitak Centre de recherche marine et de la 

Recherche et de conservation Alnilam, il a été possible d'obtenir une estimation de l'abondance 

des baleines à bec dans la mer d'Alboran, une zone classée mondialement comme une densité 

élevée pour cette espèce. Depuis le détroit de Gibraltar jusqu’à  à la verticale entre Cabo de 

Palos et de l'Algérie, il a été estimé une abondance de 429 (IC = 334-557 95%) individus et une 

densité de 0,005 animaux par kmᶟ (CV = 22%), corrigée de l'erreur de la disponibilité des 

données de la plongée (Canadas, en prépa.). 
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Figure 12. Connaissance sur la distribution de Baleines de Cuvier dans la Mer d’Alboran (Cañadas en prépa) 
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2.9  Orque (Orca) (Orcinus orca) 

En Méditerranée, les orques sont observées de façon sporadique (Casinos 1981, Raga et al. 

1985, Notarbartolo di Sciara 1987, 2002 et Birkun & Notarbartolo di Sciara 2010). Par contre, 

les orques sont régulièrement observées dans le Golfe de Cadix, dans le détroit de Gibraltar et 

les eaux atlantiques adjacentes (de Stephanis et al. 2002, 2005a, 2005b, Estéban 2008). Les 

observations des cétacés dans le sud du Portugal relatent peu observations d'épaulards 

pendant les mois d'été (Gonçalves, com. pers.). 

Jusqu'à aujourd'hui, seules 47 individus ont été photo-identifiés dans la population du détroit de 

Gibraltar, appartenant à cinq groupes sociaux, et probablement à deux « écotypes » d’orques 

(Stephen 2008). Les mêmes animaux ont été observés entre 1999 et 2009 et sont 

habituellement observés en permanence entre Mars et Octobre (saison d'échantillonnage 

intense dans la zone d'étude). L’absence d’observation en hiver peut être due à un manque 

d'effort de recherche. Il n’a pas été possible d'établir une connexion avec d'autres populations 

d'épaulards de l'Atlantique Nord sur la base des photos de la nageoire dorsale (Foote, com. 

pers.) 

 

Figure 13.Connaissance sur la distribution des orques dans le détroit de Gibraltar (Estéban et al 2013). 
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3 Evaluation de l’impact des menaces actuelles, 
prenant en compte toutes les interactions avec les 
activités humaines, en particulier les collisions et 
les prises accidentelles.  

Sur la base d'une compilation et de l'analyse des données sur les activités humaines collectées 

par l'ONG Alnitak (supervision Dr Canadas) dans le cadre du projet LIFE INDEMARES 

(coordonné par la Fondation pour la Biodiversité) en 2010, les taux d’interaction avec les 

activités humaines ont été calculés en divisant le nombre de navires de chaque type comptés 

dans chaque bloc défini dans la zone d'étude de la mer d'Alboran par le nombre d'évènement 

survenus dans ces mêmes blocs. La section suivante décrit chaque menace identifiée, et son 

importance (niveau faible, moyen ou élevé) pour chaque espèce. Dans les cas où il y a 

différentes menaces pouvant  agir différemment sur différentes espèces, elles sont décrites 

pour chacune de ces espèces. 

Les figures 14-18 présentent les taux de rencontre des navires de grand tonnage pour la 

période 1997-2009 pour le détroit de Gibraltar et pour la zone du Cabo de Gata en fonction de 

la route initiale pour la période 1997-2006 et pour la route nouvelle pour la période 2007-2009.  

Les figures 19-22 montrent les taux de rencontre pour les petits bateaux, les bateaux de pêche 

au chalut, au trémail et les bateaux de pêche sportive. 
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Figure 14. Taux de rencontre pour les navires de grand tonnage, pour la période complète 1997-2009. 
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Figure 15. Taux de rencontre pour les navires de grand tonnage, pour la période 1997-2006 antérieure au déplacement du dispositif de séparation du trafic. 
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Figure 16. Taux de rencontre pour les navires de grand tonnage, pour la période 1997-2006 antérieure au déplacement du dispositif de séparation du trafic, avec les couloirs 
de navigation. 
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Figure 17. Taux de rencontre pour les navires de grand tonnage, pour la période 2007-2009 postérieure au déplacement du dispositif de séparation du trafic. 
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Figure 18. Taux de rencontre des navires de grand tonnage pour la période 2007-2009, postérieurre au changement des routes de navigation au niveau de Cabo de Gata, 
avec les couloirs de navigation. 
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Figure 19. Taux de renccontre pour les embarcations de petites tailles (motorisées ou à voile) sur la période 1997-2009. 
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Figure 20. Taux de rencontre pour les chalutiers sur la période 1997-2009. 
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Figure 21. Taux de rencontre pour les embarcations de pêche sportive sur la période 1997-2009. 
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Figure 22. Taux de rencontre pour les bateau de pêche au filet tréamil sur la période 1997-2009.
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3.1 Interactions avec la pêche  

3.1.1 Captures accidentelles (interaction opérationnelle) 

Dauphin commun et dauphin bleu et blanc 

Les prises accessoires constituent l'une des plus grandes menaces pour de nombreuses 

populations de cétacés, et pourrait avoir joué un rôle dans le déclin de la population de 

dauphins communs dans certaines régions de la Méditerranée (Di Natale et Notarbartolo di 

Sciara 1994 IWC 1994, le PNUE / UICN 1994; Aguilar et Silvani 1995 Forcada et Hammond 

1998; Silvani et al 1999). 

Dans la mer d'Alboran, la flottille de bateaux espagnols de pêche au filet capturait 

accidentellement environ 200dauphins communs par an au début des années 90 (Silvani et al. 

1999). Toutefois, selon les estimations de Tudela et al. (2005), la flotte marocaine aurait 

capturé en douze mois (2013) entre 3110 et 4184 pour moitié de dauphins communs et de 

dauphins bleu et blanc dans la mer d’Alboran. Cette grande quantité de captures est due à la 

plus grande longueur des filets et de l'énorme effort de pêche annuel suite d'une vaste 

campagne de pêche. Alors que Tudela et al. (2005) ont estimé des captures annuelles de la 

flotte basée à Tanger entre 11590 et 15127 (les deux dauphins communs et bleu et blanc) dans 

le détroit de Gibraltar et le golfe de Cadix, fondée sur l'hypothèse selon laquelle il existe un taux 

de capture similaire à celui de la mer d'Alboran. Ce point de vue, comme le remarquent les 

auteurs, doit être pris avec prudence car il est basé sur une hypothèse non vérifiée. 

Selon la Commission baleinière internationale, le taux d'extraction de la population de cétacés 

ne doit pas dépasser la moitié du taux de croissance de la population maximale (IWC, 1995). 

Cet organisme international a averti que l'extraction annuelle anthropique de 2% de la 

population estimée a augmenté et pourrait entraîner une baisse de la population et nécessiterait 

une action immédiate pour réduire les prises accessoires (Hobbs et Jones 1993 Lopez et al. 

2003). Les résultats de Tudela et al. (2005) sont alarmants, car on estime que les prises 

accidentelles en mer d'Alboran pour les dauphins communs et des dauphins bleu et blanc sont 

au-dessus de 10% des estimations de la population évaluée par Forcada et al. (1996). 

Cependant, sur la base des données de Cañadas et Hammond (2008) pour le nord de la mer 

d'Alboran et extrapolées de manière simple pour l'ensemble du bassin mer d'Alboran, on obtient 

une abondance de dauphins communs autour de 95.000, alors les prises accessoires 

représentent tous les deux autour de 2% au lieu de 10%. Malheureusement, il y a peu 

d’information sur la population de dauphins communs dans le sud du bassin de la mer 

d'Alboran et par conséquent, toutes les estimations faites avec les données du nord du bassin 

doivent être considérés avec prudence (Cañadas et Hammond 2008). Cependant, il semble 

que la densité de population dans la partie sud-ouest peut être relativement élevé en raison des 

données de 1991 et de 1992 faite par Forcada et Hammond (1998) ou ils ont constaté des 

agrégations de dauphins communs près de la côte sud-ouest de la mer Alboran, correspondant 

au bord ouest de la rotation cyclonique, zone de haute productivité (Rodriguez, 1982; Rubin et 

al, 1992). 

Le reste de la partie sud de la mer d'Alboran est beaucoup plus pauvre que la partie nord en 

termes de nutriments et de la productivité (Parrilla et Kinder 1987 Rubin 1994), et les densités 

de dauphins communs dans cette zone sont susceptibles d'être inférieures à celles du nord de 
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la mer d'Alboran (Cañadas et Hammond 2008). En revanche, les observations opportunistes 

autour de Melilla indiquent une présence des dauphins communs toute l’année dans les eaux 

côtières (A. del Salto pers. Com. Cañadas et Hammond 2008). 

Les données de captures accidentelles de Tudela et al. (2005) ne sont pas confirmées par une 

évolution négative de la population de la mer d'Alboran dans l'étude des Cañadas et Hammond 

(2008). Ces auteurs ont fait valoir que cette différence pourrait être due aux facteurs suivants:  

a) Les estimations des prises accessoires proviennent d'un seul port sur la côte marocaine et 

sont extrapolées à d'autres ports. Si le taux de prises accessoires dans d'autres ports est 

inférieure à celle du port (par exemple en raison de différences dans la densité des dauphins 

et utilisation de l'habitat le long de la côte et des différences dans les opérations de pêche de 

la flotte utilisant des filets dérivants) le total pourrait avoir être surestimé; 

b) la structure de la population de dauphins communs pourrait être différente dans le sud et 

dans le nord de la mer d'Alboran. Dans ce cas, les captures marocaines auraient une 

incidence sur la «population» du sud, tandis que la «population» du nord ne serait pas 

affectée. Cela semble peu probable, compte tenu de la taille du bassin et la grande mobilité 

des dauphins; 

c) La population est suffisamment grande (par exemple, la densité de la partie sud est 

supérieure) afin de supporter le taux de prise, donc n’influerait pas sur la tendance de la 

population. Mais la taille de la population est actuellement inconnue pour l'ensemble du 

bassin. 

Par conséquent, il est nécessaire d'échantillonner l'ensemble du bassin afin d'avoir une 

estimation adéquate de la population pour toute la mer d'Alboran et surtout pour la côte nord-

africaine (Cañadas et Hammond 2008), ainsi que de recenser les prises accessoires de piste 

dans tous les ports marocains. Enfin, il serait également très intéressant de savoir s'il existe une 

structure différente de population entre le nord et le sud de la mer d'Alboran pour connaître la 

dynamique exacte de la population. 

Actuellement l’utilisation pour la pêche de filets dérivants est interdite, mais en dépit des 

interdictions par la CGPM (Commission Générale des Pêches pour la Méditerranée), l'ICCAT 

(Commission internationale pour la conservation des thonidés de l'Atlantique), par la 

Commission Européenne et par ACCOBAMS (accord sur la conservation des cétacés de la mer 

Noire, de la Méditerranée et de la zone Atlantique adjacente), des animaux sont encore trouvés 

enchevêtrés dans ces filets. À l'heure actuelle, la pêche illégale dans les eaux 

méditerranéennes avec cet art est potentiellement une menace importante à considérer pour la 

survie des dauphins communs. 

Il faut également noter que la flottille palangrière espagnole opérant dans la zone capture entre 

12 et 32 cétacés par an, surtout des dauphins communs, des dauphins bleu et blanc et des 

globicéphales. Le taux de mortalité est estimé à 10% par an, soit entre 1 et 3 (Université de 

Barcelone, 1994). 

Aux États-Unis, les amendements à la loi sur la protection des mammifères marins en 1994 ont 

introduit un processus qui limite les prises annuelles pour chaque stock de mammifères marins, 

en fonction du niveau biologique potentiel de capture (EBP, anglais: Retrait potentiel biologique 

ou PBR), dans lequel les activités de pêche sont soumises à la surveillance et à la 

réglementation pour s'assurer que ces limites ne soient pas dépassées (Wade, 1998). Ils ont 

également établi la nécessité de réduire le niveau de mortalité accidentelle et des blessures 
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graves à des valeurs insignifiantes proches de zéro. La définition de cette limite dans la 

régulation ne peut dépasser de 10% du niveau de l’EBP. Cette approche a considérablement 

améliorée la gestion des pêches aux Etats-Unis, en termes d'atténuation des prises accessoires 

de cétacés. 

Extraction biologique potentiel (EBP) est calculée comme suit: 

EBP = ½ * rmax * Nmin * FR 

rmax = taux maximal de croissance de la population, Nmin = la  taille de la population estimée, 

y FR = facteur de rétablissement; FR = 1, la population se remetre sans problème; FR = 0, la 

population s'en ressent rapidement, au-dessous de K/2 (K = capacité porteuse) de nombreux 

individus sont perdus. 

Si nous appliquons cette équation aux estimations minimales de la population de dauphins 

communs et des dauphins rayés dans la mer d'Alboran présentés à la section 2.1 et 2.2 et les 

valeurs proposées par Wade (1998) pour les cétacés (rmax = 0,04 et FR = 0, 5) aurait un EBP 

= 179.19 pour les dauphins communs et un EBP = 249 pour les dauphins bleu et blanc. Si plus 

de 179 et 249 individus, respectivement, meurent chaque année dans les prises accessoires ou 

d'autres facteurs naturels, les populations commenceront à diminuer. Si nous appliquons la 

mesure du niveau de la mortalité accidentelle proche de zéro (10% de la BCS) aurait une valeur 

maximale de 17 à 18 dauphins communs et des dauphins rayés 24-25 qui pourraient être 

capturées accidentellement par an. 

En raison du grand problème des prises accessoires, l'utilisation de dispositifs de dissuasion 

acoustiques (DADS, anglais dispositifs de dissuasion acoustiques, ou «pingers») a été proposé 

comme un moyen possible d'atténuer ces problèmes. En dépit d'être largement utilisé, les 

données sur son efficacité sont relativement rares (Jefferson et Curry, 1996), mais les résultats 

suggèrent que leur efficacité varie considérablement en fonction de l'espèce et de la pêche. 

Grand dauphin 

Les prises accidentelles dans les engins de pêche sont connues dans tout le bassin 

méditerranéen, y compris la côte espagnole (Díaz- López et Shirai 2005; Tudela et al 2005; 

Bearzi et al 2008; Brotons et al, 2008), et dans certains endroits, le taux de récolte est 

insoutenable pour la population (2008 Brotons et al.). Dans le détroit de Gibraltar et la mer 

d'Alboran aucunes données précises sur le taux de capture de dauphins, bien que les modèles 

théoriques prédisent une forte probabilité d'interaction. (García- Tischler 2010). 

Dans le détroit de Gibraltar et la mer d'Alboran, un conflit entre la pêche et les grands dauphins 

est probable sur le littoral jusqu'à une profondeur d'environ 400 mètres et autour de l'île 

d'Alboran. Certains autres sites sont particulièrement sensibles, en particulier la moitié 

orientale, l'ensemble du sud de Almería, le  volcan connu sous le Seco de los Olivos, et une 

zone relativement petite au large de la côte de Motril, dans la province de Grenade. 

Parmi les secteurs où une interaction potentielle est principalement due à la présence de 

dauphins, on trouve le cas de l'île d'Alboran et le détroit de Gibraltar.La réserve de l'île 

d'Alboran est une zone de pêche restreinte très réglementée et dans laquelle il y a une faible 

probabilité de chalutiers, amis une forte probabilité de filets trémails donc  une très forte 

probabilité de rencontre avec les grands dauphins. On peut dire que, si la pêche est 

réglementée la probabilité réelle de conflit est faible, mais si la réglementation a cessé d'exister 
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ou est modifiée permettant une augmentation de l'activité de pêche, les interactions biologiques 

et opérationnelles vont s'intensifier. 

Dans le cadre de la baie de Malaga, on ne trouve que rarement des grands dauphins, 

généralement au niveau de l'affleurement d'Estepona et au large de la Punta Calaburras, mais 

c'est néanmoins la région avec la plus forte intensité de l'effort de pêche au chalut et trémail. Il 

est impossible de dire s'il y aurait plus de chances de rencontrer des dauphins en l’absence 

d'une telle pression de la pêche dans la région.  

Dans la baie d’Almería et les environs du Seco de los Olivos, les interactions sont 

probablement dues à la densité élevée des dauphins et des poissons. La baie d’Almeria est 

certainement l'endroit le plus susceptible de conflit car c'est un endroit idéal pour les chalutiers, 

les filets trémail et pour les dauphins. Les pêcheurs de cette région sont conscients de la 

présence de dauphins, et leurs positions à ce sujet peuvent être positives ou négatives. 

Au cours des dernières années il y a eu de plus en plus d’interactions avec les installations 

aquacoles où les dauphins vont chercher de la nourriture (Anse et Cemacan 2011). 

Dauphin de Risso 

En Méditerranée, les dauphins de Risso sont parmi les espèces de cétacés trouvées 

relativement souvent empêtré dans des engins de pêche. Les captures ont été enregistrées en 

Espagne (Valeiras et Camiñas 2001) et en Italie (Notarbartolo di Siara, 1990). 

Globicéphales 

En Méditerranée, il a été estimé que 132 globicéphales ont été capturés accidentellement par 

l'ensemble de la flotte de pêche des filets dérivants dans la mer Tyrrhénienne et la Sardaigne 

en Italie en 1990-1991 (Di Natale, 1995). Ce type de pêche était responsable de la mort de 10 

baleines globicéphales dans la mer de Ligurie en 1988, bien que ce chiffre est probablement 

sous-estimé parce que beaucoup de prises accidentelles ne sont pas déclarées pour éviter les 

pénalités (Notarbartolo di Sciara 1990). Les senneurs qui pêchent aussi parfois des 

globicéphales dans leurs filets (Di Natale, 1990). Une étude sur Campano Pontins archipel, sud 

de la mer Tyrrhénienne, a noté que les cétacés se nourrissant de calamars sont attirés par la 

lumière artificielle vers la surface (Mussi et al. 1998). 

David et al. (2006) dans une étude sur les prises accidentelles de cétacés dans les pêcheries 

au filet maillant dérivant pour le thon et l'espadon français, a montré que les des globicéphales 

étaient capturés dans le sud de la France, mais la population est peu importante et on ne sait 

pas ces quelques captures pourraient avoir un impact majeur sur cette population. 

Également dans les eaux méditerranéennes, la flotte de pêche au filet dérivant du Maroc, 

capture (ou plutôt capturait) des dauphins bleus et blancs et des globicéphales (Tudela 2004 

Tudela et al. 2005). Un rapport publié par Oceana (Cornax et al. 2006) présente les données de 

1994 avec un total des captures par la flotte espagnole aux filets dérivants opérant dans le 

détroit de Gibraltar seulement dans lesquelles 7% seulement des prises sont l’espèce ciblée 

(espadon), et le reste (93%) sont des prises accessoires avec des cétacés, des tortues et des 

élasmobranches. 

Il existe très peu de données sur les captures accidentelles de cétacés dans les eaux 

espagnoles. La surface flottille palangrière dans les pièges méditerranéenne espagnole 12 à 32 

de baleines par an, surtout des dauphins communs, dauphins rayés et des baleines 
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globicéphales. Avec un taux de mortalité est estimé à 10%, entre 1 et 3 baleines périssent 

chaque année dans cette vitesse (Université de Barcelone, 1995). 

Pour savoir quel serait le niveau de menace dans la zone la plus importante pour les baleines 

globicéphales dans la Méditerranée espagnole, nous avons appliqué l'équation de prélèvement 

biologique potentiel (EBP) est calculé comme suit: 

EBP = 0,5*rmax*Nmin*FR 

rmax = taux maximal de croissance de la population, Nmin = la  taille de la population estimée, 

y FR = facteur de rétablissement; FR = 1, la population se remetre sans problème; FR = 0, la 

population s'en ressent rapidement, au-dessous de K/2 (K = capacité porteuse) de nombreux 

individus sont perdus. 

Si nous appliquons cette équation à la population minimale estimée des baleines globicéphales 

dans la mer d'Alboran présentée au paragraphe 1.1.4. et en utilisant les valeurs proposées par 

Wade (1998) et Wade et Angliss (1997) pour les cétacés (rmax = 0,04 et FR = 0,5) auraient un 

EBP = 0,5 * 0,04 * 2565 * 0,5 = 25, 65 par exemple, si plus de 26 individus meurent chaque 

année dans les prises accidentelles ou d'autres raisons naturelles, la population commencera à 

diminue Si nous appliquons la mesure du niveau de la mortalité accidentelle proche de zéro 

(10% de la BCS) aurait une valeur maximale de 2,6 c'est à dire entre 2 et 3 individus qui 

peuvent être capturés chaque année. À ce jour, il ya très peu de références sur la mortalité des 

globicéphales dans les engins de pêche en Espagne. Nul ne connaît le plein impact de ces 

interactions, mais pourrait rapidement atteindre l’EBP calculé pour cette région. 

Il existe d'autres types d'interactions, cette fois avec des bateaux de pêche sportive, qui ont été 

vus passant à plusieurs reprises sur les groupes de baleines globicéphales dans le détroit de 

Gibraltar, laissant leurs longues lignes à la traîne derrière le bateau, sans diminuer sa vitesse 

ou changer de cap pour éviter un groupe de cétacés tel que stipulé dans le décret royal 

1727/2007. On a vu plusieurs fois des globicéphales avec des crochets sur leurs flancs et des 

blessures dues à des coupures dans les lignes de pêche et des hameçons (voir la figure 23, ci-

dessous. Circé, données non publiées). 
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Figure 23 Globicéphale du détroit de Gibraltar (individu GM_GIB_060) avec une coupure et une ligne de 

pêche à la base postérieure de son aileron dorsal. 

Cachalots 

Une étude menée par l'Université de Barcelone (1994) a estimé que la principale menace pour 

l'espèce en Méditerranée provenait des filets dérivants pour l'espadon (Xiphias gladius). De 

1971 à 2003, 229 rapports ont été remis sur des cachalots enchevêtrés dans des engins de 

pêche en Espagne, en France et en Italie, surtout dans les filets dérivants (Podestà et 

Magnaghi 1989 Lazaro et Martin 1999; Notarbartolo di Sciara et al 2004.). Jusqu'à la première 

moitié des années 80, avant l'utilisation intensive des filets maillants dérivants, les échouages 

de cachalots étaient très rares (Notarbartolo di Sciara 1990). Avant l'interdiction de l'utilisation 

des filets dérivants en Méditerranée, dans les années 90, la flotte italienne de pêche aux filets 

dérivants a étendu son champ d'application aux eaux espagnoles, en particulier dans les îles 

Baléares et la côte nord-est de la péninsule ibérique. Dans cette période, plusieurs cachalots 

empêtrés dans les filets dérivants se sont échoués sur les côtes espagnoles. Par exemple, en 

1993, 13 de ces cétacés, dont 4 jeunes ou nouveau-né individus, ont été trouvés au large des 

côtes de Minorque, Majorque et Tarragone, tandis que durant l'année 1994, 8 cachalots sont 

arrivés sur les côtes espagnoles avec des signes évidents d'interaction avec des filets dérivants 

(Université de Barcelona, 1994). Toutefois, ces chiffres ne représentent qu'une petite fraction 

des individus morts, car la plupart n’atteignent jamais les côtes. En 1993, Notarbartolo di Sciara 

et al. (2004) ont enregistré un pic des échouages en Méditerranée, avec 24 cachalots, en 

particulier dans les îles Baléares. La présence fréquente de jeunes individus dans les captures 

aux îles Baléares indique qu'il s'agit d'un domaine important pour les cachalots (Université de 

Barcelona, 1994). 

Aujourd'hui les prises accidentelles sont dues principalement à la dérive pélagique à grande 

échelle (Podestà et Magnaghi 1989), malgré les interdictions de la CGPM (Commission 

générale des pêches pour la Méditerranée), l'ICCAT, la Commission européenne, et 

l’ACCOBAMS (Birkun & Notarbartolo di Sciara 2010).  
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Rorqual commun 

Les données de 1989 (Podestà et Magnaghi) relatent que la menace principale vient des filets 

maillants dérivants, aujourd’hui interdits, comme cité précédemment. On estime généralement 

que l'enchevêtrement dans les engins de pêche se produit plus rarement (Aguilar 2008). 

Baleine à bec de Cuvier 

En ce qui concerne les prises accidentelles de baleines à bec de Cuvier sont souvent victimes 

des filets dérivants dans la mer Méditerranée. Dans une étude pour évaluer les prises 

accidentelles dans les flottes de palangriers espagnoles en Méditerranée, un seul des 798 

ensembles (CPU < 0,001 individu/1000 crochets) a réalisé une prise et l’animal a été relâché 

vivant (Valeiras et Camiñas 2001). En Italie, 13 animaux ont été capturés accidentellement par 

les différentes pêcheries au cours de la période comprise entre 1986 et 1997 (Podesta et 

Bortolotto 1997 Centro Studi Cetacei 1998). Northridge (1984) rassemble un total de 14 prises 

de baleines à bec de Cuvier au niveau international entre 1972 et 1982, 11 dans les eaux 

françaises et 3 dans les eaux espagnoles, le tout avec des signes de coups et l'un d'eux 

harponné. 

Les filets dérivants sont interdits dans la Méditerranée, toutefois, l’application de ces accords 

est loin d'être efficace. Lors du recensement de MED09 dans la mer d'Alboran à l'été 2009, une 

baleine à bec de Cuvier vivante et empêtrée dans un filet maillant dérivant a été retrouvée (voir 

les photos 24 et 25 ci-dessous). Le Maroc a officiellement éliminé les filets dérivants en 2010 

avec un financement de l'UE. En Juillet 2011, Oceana a observé des filets dérivants marocains 

à mi-chemin entre le Maroc et l'Espagne à l'ouest de l'île d'Alboran (X. Pastor, com. pers), et la 

marine espagnole a intercepté un bateau de pêche marocain près de Tarifa, qui avait 

également déployé des filets dérivants dans les eaux espagnoles 

Orques 

Dans le détroit de Gibraltar, les pêcheurs de thon sont affectés par les interactions intensives 

avec les orques et environ 17% des captures de thon sont reprises par les orques (de 

Stephanis et al. 2005a). En dépit de ces interactions, aucun décès d’orque n’a été enregistré. 

Pendant l'été, l'observation des cétacées baleines se concentre principalement sur les 

populations d'orques. Parmi les animaux blessés on doit noter un jeune avec un crochet dans le 

flanc (données non publiées CIRCE) et de nombreux animaux avec des blessures par 

hameçons, avec un risque d’infection. 
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Figure 24. Baleine à bec de Cuvier prise dans un filet en Mer d’Alboran (2009) 

 

Figure 25. Bateau avec fillet maillant dérivant dans la mer d'Alboran (2009) 
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Evaluation des risques relatifs aux interactions entre la pêche et les cétacés 

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun MOYEN 

Dauphin bleu et blanc MOYEN 

Grand dauphin MOYEN 

Globicéphale FAIBLE 

Dauphin de Risso MOYEN 

Baleine à bec de Cuvier MOYEN 

Cachalot ELEVE 

Rorqual commun FAIBLE 

Orque ELEVE 

 

 

3.1.2 Réduction des proies (interaction biologique) 

La santé d'une population de cétacés dépend de la disponibilité des proies. La réduction de la 

disponibilité des proies peut forcer les animaux à passer la plupart de leur temps à la recherche 

de nourriture et peut conduire à une réduction du taux de reproduction et une augmentation du 

taux de mortalité. Selon Chapman et Reiss (1999), le manque de nourriture en quantité 

suffisante pour maximiser le potentiel de reproduction peut être l'un des régulateurs de 

population les plus importants, et la surpêche doit être examinée en détail lors de l'analyse du 

déclin de population de dauphins communs dans la mer Méditerranée. Jackson et al. (2001) 

indiquent que l'extinction écologique causée par la surpêche est plus importante que toutes les 

autres perturbations humaines (pollution, dégradation de la qualité de l'eau et changement 

climatique). Globalement, les diverses populations de mammifères marins ont diminué en 

raison de la surpêche qui devient le principal facteur de l'effondrement (Crowder et al 2008, 

Heithaus et al 2008, Lire 2008). Plus précisément, dans la mer Méditerranée, la surpêche est 

bien documentée (Stergiou et Koulouris 2000 Coll. et al 2008 ; Heithaus et al 2008 ; Piroddi et 

al 2010) et a provoqué un déclin des stocks de poissons (Caddy et Griffiths 1990; de Walle et al 

1993; Stanners et Bourdeau 1995 Briand 2000) et donc une diminution des proies potentielles 

pour les mammifères marins, en particulier pour les petits cétacés (Bearzi et al 2008 ; Cañadas 

et Hammond 2008; 2010 Piroddi et al.). Le niveau trophique moyen des captures en 

Méditerranée a considérablement chuté depuis la fin des années cinquante (Pauly et 

Palomares 2000; Stergiou et Koulouris 2000). Cet effet est appelé "pêche en bas de la chaîne 

alimentaire» (en anglais, de la pêche sur les niveaux trophiques toujours plus bas) et décrit par 

Pauly et al. (1998). Il peut entraîner de graves conséquences pour la dynamique des 

écosystèmes, à son tour affecter les grands prédateurs tels que les cétacés. 
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Dauphins communs 

Plusieurs auteurs (par exemple Bearzi et al, 2006, 2008 ; Piroddi et al 2010) ont montré que la 

surexploitation des poissons épipélagiques (sardines et anchois), espèces importantes dans 

l'alimentation des dauphins communs dans la mer Ionienne, a causé un grand impact sur la 

biodiversité marine, provoquant une diminution de la population de dauphins communs et de la 

plupart des stocks de poissons dans la région, ce qui affaiblit la robustesse de la chaîne 

alimentaire marine (Piroddi et al. 2011). Dans cette zone,  on atteint le stade de l'élimination du 

rôle trophique des dauphins communs dans la dynamique de l’écosystème dynamique 

(Fonseca et Ganade 2001 Duffy 2003). Piroddi et al. (2011) suggèrent que la fermeture de la 

pêche conduirait à une reprise progressive des stocks de poissons, puis de la population de 

dauphins communs, mais seulement si la zone est fermée à toutes les pêches. 

Dans toute la Méditerranée où le dauphin commun a été étudié, on constate une concurrence 

avec la pêche, ce qui représente un problème de conservation. Par exemple, dans la mer 

d'Alboran, la pêche à la senne de petites espèces pélagiques cibles, a considérablement 

augmenté dans la dernière décennie. En outre, la baisse des stocks de sardines et d'anchois et 

la demande croissante pour les petits pélagiques à faible valeur commerciale (par exemple, 

sardinelles, Sardinella aurita et aiguilles Belone belone) par l'aquaculture, entraîne une 

augmentation de l'exploitation commerciale de la plupart des proies des dauphins communs 

(Université Autonome de Madrid et Alnitak 2002). Les impacts de ces tendances dans la mer 

d'Alboran sont inconnus mais sont peu susceptibles d’être bénéfiques (Bearzi et al. 2003). 

Pourtant, il est à noter que, dans le cas où il ya une pression de pêche considérable dans la 

mer d'Alboran, en raison de sa forte productivité, il y a encore une multitude d'espèces (Coll. et 

al. 2010) et une importante population de dauphins communs (Canadas et Hammond, 2008). 

Par conséquent, l'étude de l'évolution des proies cible de dauphins communs est d'une 

importance vitale car sa réduction peut avoir des conséquences graves au niveau de la 

population. Si nous voulons assurer la survie des populations de dauphins communs est 

essentielle pour assurer une pêche durable dans le recouvrement (Trites et al. 2006). Il est à 

noter que le déclin des proies peut être difficile à détecter s'il n'y a pas d'effort de recherche 

adéquate donc les populations de dauphins communs peuvent être considérées comme des 

bio-indicateurs de changements dans l'écosystème et sa dégradation le long temps. 

Dauphin bleu et blanc 

Les conflits potentiels directs et indirects entre les dauphins bleu et blanc et les opérations de 

pêche sont très élevés. L'épuisement des stocks de poissons et de céphalopodes est évident 

en Méditerranée, et, étant donné que le régime alimentaire de ces dauphins comprend ces 

espèces commerciales, cela a un effet certain sur l’importance de la population (Aguilar 2000). 

Les interactions de la pêche n'a pas été considéré comme l'un des principaux problèmes de la 

menace pour les dauphins bleu et blanc de la Méditerranée, se produisant dans les zones 

extracôtières de haute productivité (Cotté et al 2010; Forcada et al, 1994 1999 Gannier., 

Gannier 2005 Gomez de Segura et al 2006; Azzallino et al 2008). Cependant, les dauphins 

bleus et blancs, comme révélé par des études de détection acoustique (Gannier 1999), se 

nourrissent dans les zones de pente, et consomment une grande variété de poissons 

commerciaux. Ceci suggère une possible augmentation de la concurrence avec la pêche 

commerciale et la baisse générale de la disponibilité de la nourriture pour les dauphins bleus et 

blancs. Un exemple d'étude qui montre clairement comment le régime de pêche de la 
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concurrence peut modifier ces dauphins, est réalisé par Gomez- Campos et al. (2011). Grâce à 

des études SIAR (analyse des isotopes stables dans R), on a montré que la sardine (Sardina 

pilchardus), était à la fois dans l'alimentation des dauphins rayés juvéniles et des adultes 

échantillonnés et les adultes avec un taux plus élevé  que pour d'autres espèces de poissons et 

de céphalopodes. Cependant, les échantillons de dauphins bleus et blancs analysés en 2007-

2008 ont révélé que leurs habitudes alimentaires ont changé, parce que la plus grande 

proportion de la consommation de la sardine a diminué et combinés avec d'autres espèces de 

poisson avec moins d'intérêt commercial comme le merlu européen (Merluccius merluccius), le 

merlan bleu (Micromesistius poutassou), le bogue (Boops boops), anchois européen ou anchois 

(Engraulis encrasicolus) et la mère de l'anchois (Lampanyctus crocodilus) et espèces de 

calmars (Loligo vulgaris) et le calmar commun (Todarodes sagittatus). Les dauphins rayés ont 

changé leurs habitudes alimentaires très spécifiques pour un régime plus général. Ce 

phénomène a été lié à la surpêche des petits poissons pélagiques comme la sardine (Sardina 

pilchardus) au cours de la période entre les échantillons. Ce changement dans le rapport à 

l'alimentation des dauphins bleus et blancs, a priori semble bonne, car elle nous conduit à 

penser que ces animaux sont bien adaptés aux changements provoqués par la concurrence 

avec la pêche, par la recherche de nourriture dans d'autres domaines et de la pêche d'autres 

espèces a moins d'intérêt commercial, mais finalement, la réalité est autre. L'incapacité de 

continuer à nourrir en espèces riches en kilocalories comme la sardine et l’obligation de passer 

à d'autres espèces d'admission moins calorique, conduisant les dauphins de passer plus de 

temps à la recherche et à la chasse pour la nourriture. Maintenant, les dauphins bleus et blancs 

passent certainement plus de temps et d'énergie dans les processus physiologiques comme la 

digestion et préjudiciable par exemple dans la reproduction. 

Grand dauphin 

La concurrence pour les ressources halieutiques est l'une des principales menaces pour les 

populations de grands dauphins Méditerranée (Reeves et Notarbartolo di Sciara 2006). On a 

constaté qu’un effort inhabituellement élevé était consacré à la recherche de nourriture dans 

certaines communautés étudiées régulièrement depuis plus d'une décennie. Ceci se rencontre 

dans certaines parties de la Méditerranée comme les Baléares ou la mer Adriatique, où les 

grands dauphins et la flotte de chalutiers sont en compétition pour les mêmes stocks (Gonzalvo 

et al. 2008). Les grands dauphins sont capables de mobiliser de nouvelles ressources 

facilement, si l'abondance de proies habituelles diminue avec l'augmentation de la fréquence de 

chalutiers, des autres engins de pêche (Brotons et al, 2008), ou des installations aquacole 

augmentant la demande on poissons vivant (Anse et Cemacan 2011). 

Dauphin de Risso, globicéphale, cachalot, rorqual commun et baleine à bec de Cuvier 

Comme la proie presque exclusive des dauphins de Risso, globicéphales, cachalots, rorquals 

communs et baleines à bec de Cuvier étant des céphalopodes en eaux profondes, on ne pense 

pas qu’il y ait de compétition avec la pêche. 

Orque 

La santé de la population d’orques dépend de la disponibilité des proies. Sino, les animaux 

utilisent la plupart de leur temps à chercher de la nourriture et cela peut conduire à une 

réduction des taux de reproduction et une augmentation des taux de mortalité. 

Dans l’est de l'Atlantique, le thon rouge est un poisson pélagique dont les migrations ont des 
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modèles qui se répètent chaque année. Le thon entre dans la Méditerranée depuis l'Atlantique 

à la fin du printemps. Il se déplace à la recherche de zones de frai appropriée (migration 

gamétique), où leurs petits pourraient trouver les nutriments, la température et la salinité 

approprié pour leur développement (Sella 1928 Rodriguez Roda 1964 1973). Durant cette 

migration, le thon suit la branche principale du courant de l'Atlantique. Ce courant pénètre dans 

le détroit de Gibraltar à la surface en raison de faible niveau de salinité et la densité par rapport 

à l'eau de la Méditerranée (Lacombe et Richez 1982). A son retour de zones de frai en fin d'été 

(migration trophique), les bancs suivent les courants du circuit secondaire qui se jettent dans 

l'anticyclone de l'Atlantique créé par la dynamique des masses d'eau de surface le long de la 

côte du Maghreb (Serna et al. 2004). A ce stade, la viande de thon contient moins de matières 

grasses en raison de l'immaturité des jeunes poissons et du stress reproductif récemment subi 

par les adultes. Pendant des centaines d'années, les pêcheurs ont utilisé leurs connaissances 

de ces migrations pour mettre en œuvre des pièges le long du détroit de Gibraltar. C'est un 

système fixe et passif, à peine modifié jusqu’à la moitié du vingtième siècle (Thomazi 1947, 

Doumenge, 1998). Depuis 1995, le développement de nouvelles pêcheries de thon en Espagne 

et au Maroc dans le détroit de Gibraltar, utilisant la palangre à pierre (Srour 1994 Serna et al. 

2004). 

On estime que le stock oriental de thon rouge est très réduit et fait face à un risque sérieux 

d’extinction (Costa Duarte et al. 1998). Le thon rouge de l’Atlantique Est a été sévèrement 

surexploité dans la dernière décennie. En fait, l'intensité actuelle de pêche est la plus élevée 

dans la longue histoire de la pêche au thon rouge en Méditerranée (Fromentin 2003 ICCAT, 

2003b). La capacité actuelle de la flotte de senneurs (plus de 200 unités dans la mer 

Méditerranée) et la flottille palangrière ensemble dépasse la productivité moyenne du thon 

rouge (estimée à environ 25.000 tonnes (ICCAT 1999, 2003a). Par ailleurs, la perspective 

historique donnée par des siècles de pêche en utilisant des pièges fixes indique que les 

rendements actuels dans l'Atlantique est et en Méditerranée sont plus de deux fois plus élevé 

que le record historique (Fromentin et Powers 2005). Selon Mackenzie (2009), même si elle est 

imposée et appliquée, l'interdiction presque totale de la pêche pendant 15 ans, la population va 

probablement baisser vers des niveaux encore plus bas dans les années à venir, à moins que 

les conditions environnementales ne favorisent un recrutement exceptionnellement élevé. 

Parce que les stocks de thon sont en baisse, principalement en raison de la pêche en 

Méditerranée, il n'est pas clair si les populations d'orques sont capables de s'adapter à un autre 

type de proie, étant entièrement spécialisée, ou vont quitter les eaux de la péninsule ibérique 

(WWF / ARTS SL 2006). 

Evaluation des risques relatifs à la surpêche et à la disponibilité des proies pour les 

cétacés 

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun ELEVE 

Dauphin bleu et blanc MOYEN 

Grand dauphin ELEVE 

Globicéphale FAIBLE 



 

45 

Espèce Niveau de risque 

Dauphin de Risso FAIBLE 

Baleine à bec de Cuvier FAIBLE 

Cachalot FAIBLE 

Rorqual commun FAIBLE  

Orque ELEVE 

 

3.2 Interactions avec les embarcations 

3.2.1 Observation des cétacés (whale watching) 

L’observation des baleines est devenue une industrie touristique importante dans de nombreux 

endroits à travers le monde depuis les années 1980 (Hoyt 2001, 2002). En plus de stimuler 

l'économie des collectivités côtières et fournir une justification économique pour la conservation 

des populations de cétacés, elle a également été bénéfique pour sensibiliser le public sur les 

mammifères marins et les problèmes environnementaux auxquels ils sont confrontés (Tilt 1986; 

Duffus et Deardon 1993 Lien 2001). 

L’Andalousie, avec les Canaries, représente la région espagnole où l'activité de l'observation 

des baleines est exploitée. Depuis quelques années, les cétacés  sont devenus une ressource 

naturelle au potentiel économique très important. 

Le 21 Décembre 2007 a été ratifié par le décret royal 1727/2007, instituant des mesures de 

protection des cétacés, afin de prévenir ou de minimiser l'impact des activités de whale 

watching, y compris à des fins touristiques, scientifique, récréatives, éducatives ou autres, en 

précisant les comportements qui doivent être remplis, évités ou éliminés afin de ne pas nuire, 

gêner ou déranger les cétacés, en vertu de l'article 52.3 de la loi 42 / 2007 du 13 Décembre 

(RD 1727/2007, la loi 42 /2007). 

Dauphins communs, bleu et blanc et grands dauphins 

En Andalousie, le dauphin commun est habituellement l'une des espèces cibles des entreprises 

touristiques (2007 Villar et al.), En raison de sa présence fréquente dans les zones côtières. Le 

dauphin bleu et blanc n’est généralement pas parmi les espèces ciblées par les voyagistes, 

même si un grand nombre d'observations sont faites à partir de ces plates-formes touristiques 

en raison de sa présence permanente. 

Notamment, plusieurs études nationales et internationales montrent que ces activités modifient 

les comportements des cétacés, pour un état constant de stress causé par le mouvement des 

navires et de la persécution à laquelle ils sont soumis à de nombreuses reprises (par exemple, 

Watkins et al. 1981 Jahoda et al. 2003). Habituellement enregistré des changements de 

comportement à court terme des individus, comme des variations dans les vocalisations, 

l'augmentation des intervalles de plongée, horizontal d'évitement, augmentation de la vitesse et 

la diminution des temps de repos (Gordon et al 1992; Corkeron 1995; Barr et Slooten 1999; 
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Bejder et al 1999 Scarpaci et al 2000, Williams et al 2002 2003 Lusseau;.... Constantine et al 

2004 Bejder et al 2006 Orams Neumann 2006; Richter et al 2006). Bien qu'il y ait également eu 

des réponses à long terme, tels que la baisse de l'abondance relative (Lusseau 2005 Bejder et 

al. 2006). 

Plus précisément, les études à New Zélande, montrent que les activités d'alimentation et de 

repos ont été perturbées en raison des interactions avec les bateaux d'observation des baleines 

(Stockin et al. 2008). Dans l'étude, la durée de ces deux activités a considérablement diminué, 

et les animaux se nourrissaient pris plus de temps pour revenir à l’activité en présence de 

bateaux. Dans le même temps, il ya eu une tendance à l'accroissement des activités de 

socialisation ou attardé après les interactions avec les bateaux. 

Dans le détroit de Gibraltar, une étude menée par Salazar- Sierra et al. (2008), après avoir 

effectué 42 embarquements à l'été 2007, et l'analyse de 162 manœuvres et les comportements 

et l'approche de subsistance observation des baleines bateaux, a montré que de ce nombre, 

47% étaient incorrects soulignant plus souvent l'interposition des navires de coupe au cours des 

animaux (18%), suivie d'une approche manœuvres derrière (9%), ou brusques (8%) et les 

manœuvres brusques de départ (5%). Ces dernières années ont également vu une 

augmentation du nombre de bateaux, profitant de leurs voyages traversé les zones de 

présence de ces animaux et de les observer. Beaucoup d'entre eux, par manque de 

connaissance, ne respectent pas les directives de l'arrêté royal 1727/2007 de la protection des 

cétacés. 

Actuellement, nous étudions la distribution et l'abondance des dauphins communs dans la baie 

d'Algésiras et observe l'échec de la RD 1727/2007 par l’observation des baleines et des 

entreprises par les différents usagers de la mer. Plus précisément, cette baie a été identifiée 

comme une alimentation et zone de reproduction pour cette population, par conséquent, il est 

extrêmement important de respecter cet arrêté royal afin de ne pas perturber ces fonctions 

vitales (Giménez et al. 2011). 

Cependant, le trafic maritime ne semble pas constituer un problème pour le dauphin bleu et 

blanc qui est parfois attiré par les bateaux, indépendamment de leur activité (Angradi et al. 

1993). 

Globicéphales communs 

Les globicéphales du détroit de Gibraltar sont l'une des principales espèces observées dans la 

région (Penche Carbo et al. 2006). Les études menées à ce jour sur les effets de l'observation 

des globicéphales démontrent un effet très faible dans le détroit de Gibraltar, même si parfois il 

peut avoir un effet à court terme, la fuite du groupe observé (Andreu et al. 2009). Les études de 

CIRCE ont montré que la population de baleines dans le détroit de Gibraltar a augmenté ces 

dernières années, malgré l’augmentation du nombre de navires (Verborgh et al. 2009). 

Cependant, il est important que cette activité soit contrôlée et suive le décret royal 1727/2007 

pour empêcher que la population ne souffre de stress supplémentaire due à l’intense trafic 

maritime dans le détroit de Gibraltar et éviter toute risque de collision (Verborgh, obs. Pers.). 

Baleines grises et baleines à bec de Cuvier 

Dans le cas des baleines grises et baleines à bec, cette activité n'est pas une menace, car ils 

ne sont pas les espèces cibles de cette industrie et il est rare de voir ces animaux (en particulier 

relativement près de la côte) et plus encore de les d'approcher. 
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Cachalot  

Dans la région méditerranéenne, on a montré que même de faibles niveaux de perturbation de 

tourisme d'observation des cétacés peuvent produire des changements de comportement. Les 

animaux cessent de se nourrir et de retourner à cette activité, même après la cessation du 

dérangement (Jahoda et al. 2003), avec des implications importantes en perte et dépense 

d'énergie. Pour d’autres animaux, les  réactions au dérangement par le tourisme sont l'abandon 

de certaines zones (Allen, 1991), la réduction du succès de reproduction (Giese, 1996), et 

même la mort de certains individus en raison de dépenses d’énergie excédentaires (Daan et al. 

1996).  

L'effet de l'observation des baleines, une activité en cours de développement en Espagne, peut 

aussi être un stress d’origine acoustique (Airoldi et al. 1999 Jahoda et al. 2003 IWC, 2007b). 

Dans le détroit de Gibraltar pour 42 embarquements durant l'été 2007, on a pu analyser 162 

manœuvres d’approche par les bateaux d’excursion, dont 47% étaient incorrectes, le plus 

souvent coupant la route des animaux (18%), les approchant par derrière (9%), ou par surprise 

(8%) et partant à grande vitesse (5%) (Salazar Sierra et al. 2008). 

Rorqual commun 

Dans la Méditerranée espagnole, le rorqual commun n'est généralement pas l'espèce cible des 

entreprises de tourisme, en raison de sa présence régulière en mer, sauf dans le détroit de 

Gibraltar. 

L'effet de l'observation incontrôlée des baleines, une activité en cours de développement en 

Espagne, peut causer du stress acoustique aggravé et les changements de comportement, qui 

peuvent avoir des effets négatifs imprévisibles sur le niveau de la population (Airoldi et al. 1999 

Jahoda et al. 2003 IWC, 2007b). 

Orques  

Plusieurs études ont lié des changements dans le comportement des orques à court terme avec 

des bateaux dans le Pacifique nord (Kruse 1991 Kriete 2002 Williams et al. 2002a, 2002b, 

Foote et al. 2004 Bain et al. 2006), bien que on ne sait pas si c'est à cause de la présence et de 

l'activité du navire, les sons produits par le navire ou une combinaison de ces facteurs. Ces 

réactions ont été associées à une diminution de l'efficacité énergétique des orques, ce qui 

devrait passer plus de temps à la chasse pour la même quantité de nourriture en l'absence de 

bateaux (Kriete 1995 Williams 2002a et 2002b). Il a été observé que chaque individu peut réagir 

différemment à la baleine en regardant les bateaux. Les réponses comprennent nager plus vite, 

prendre des habitudes de navigation moins prévisibles, les changements dans le calendrier des 

plongées, un déplacement vers le large, et les comportements altérés en surface (Kruse 1991, 

les Williams et al. 2002a, Bain et al. 2006), tandis que, dans certains cas, il semble qu’il ne se 

produit aucune réponse aux vaisseaux. Les tactiques d'évasion passent souvent entre les jeux 

et entre les sexes, le nombre de navires et de leur proximité, l'activité, la taille et le niveau de 

bruit du bateau qui affecte la réaction des orques (Williams et al, 2002a, 2002b). 

Si cette situation se produit dans le détroit de Gibraltar, ce serait un handicap majeur pour la 

conservation de cette espèce. L’observation des orques s’effectue principalement lors des mois 

de Juillet et Août, lorsque l'espèce est la plupart du temps à la chasse, essayant de trouver de 

la nourriture. 
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D'autre part, des observations réalisées au printemps, lorsque les baleines s’alimentent dans la 

Ensenada de Barbate, avec, dans ce site, la présence actuelle de peu d’embarcations, pourrrait 

donc causer plus de tort aux orques. En effet, en l’absence d’interaction avec les pêcheries, les 

orques chassent activement par repérage acoustique et la présence de bateaux autour pourrait 

masquer la détection des thons. 

Evaluation des risques relatifs à l’observation des cétacés (whale watching) 

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun FAIBLE 

Dauphin bleu et blanc FAIBLE 

Grand dauphin FAIBLE 

Globicéphale MOYEN 

Dauphin de Risso FAIBLE 

Baleine à bec de Cuvier FAIBLE 

Cachalot MOYEN 

Rorqual commun MOYEN 

Orque MOYEN 

 

3.2.2 Trafic maritime 

Le détroit de Gibraltar est une zone d’intense trafic maritime intense avec des bateaux 

commerciaux, des ferries, des bateaux de plaisance et de pêche et ceux d’observation des 

cétacés. Les impacts potentiels de ces bateaux ne sont pas très bien étudiés, mais il peut 

affecter l'efficacité alimentaire, la communication et / ou de la dépense énergétique des 

animaux grâce à une présence physique des navires ou en augmentant les niveaux sonores 

sous-marins. 

Compte tenu de la situation de la séparation du trafic périphérique  du Cabo de Gata et la ligne 

du trafic maritime imposé entre ce site et le détroit de Gibraltar, il ne serait pas pratique ou 

possible d'établir des mesures complémentaires de gestion du trafic maritime dans la même 

zone. 

Les collisions avec les bateaux sont aussi une source potentielle de risques pour certaines 

espèces. 

Dauphins communs, Dauphins bleu et blanc et Grands dauphins 

En règle générale, il y a peu de preuves de collisions entre les petits cétacés et les navires. 

Heavy et al. (2002) a passé en revue toutes les données sur les échouages de cétacés au large 

des côtes de l'Italie (1986-1999) et de la France (1972 à 2000) sur les problèmes de collisions 
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entre les baleines et les navires. Sur les 87 individus accidentés, un seul est mort à cause de 

collision. 

Les globicéphales 

Ritter (2009) dans son étude sur les collisions entre voiliers et cétacés a trouvé un seul cas de 

collision entre un globicéphale et un trimaran qui naviguait à plus de 15 nœuds. Comme il est 

décrit au paragraphe 1.1.2 de ce document, les globicéphales vivent habituellement dans les 

eaux profondes donc relativement loin du rivage où se situe le trafic maritime. Toutefois, dans le 

cas du détroit de Gibraltar et la mer d'Alboran, la répartition des baleines coïncide avec le 

passage des navires entrant et sortant de Méditerranée et les ferries qui assurent la liaison nord 

sud (de Stephanis et al. 2005). 

De Stephanis et Urquiola (2006) ont décrit une collision entre un globicéphale et un bateau 

dans le détroit de Gibraltar. Depuis lors, on a relevé 6 individus qui présentent des marques 

claires de collisions avec des navires. Comme on le voit dans la figure ci-dessous, les 

globicéphales semblent être très résistants aux coupures importantes et survivre à des 

blessures graves comme l’individu GM_GIB_125 (Fig. 26) qui a subi une blessure grave, avec 

une coupe nette en face de la dorsale été 2008. Cette partie a été guérie assez bien jusqu'à 

l'été 2011, quand il a subi une deuxième coupe à proximité. Un des problèmes identifiés dans le 

détroit est l’augmentation des ferries à grande vitesse passant au-dessus de la zone de 

répartition des globicéphales (Verborgh obs. pers.) (Fig. 27). 
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GM_GIB_125 (17/06/2008). GM_GIB_125 (06/09/2008). 

GM_GIB_125 (03/07/2009). GM_GIB_125 (05/09/2011). 

Figure 26. L'individu GM_GIB_125 a subi une grave blessure l'été de 2008 et a été guéri assez bien 

jusqu'à l'été 2011, il a subi un nouveau coup qui était un autre. 

 

 

11/08/2010                           GM_GIB_200 (07/08/2005)        06/07/2011 

 

 

31/07/2011 

Figure 27. Photos (prises dans le détroit de Gibraltar) de différents individus avec des blessures dues à 

des collisions avec des embarcations.  
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Cachalots 

Laist et al. (2001), Silber et Jensen (2003), Weinreich (2004) et Taggart Vanderlaan (2007), 

Douglas et al. (2008) et Van Waerebeek et Leaper (2008) ont compilé les informations 

disponibles sur les collisions entre les grands cétacés et les navires dans le monde, qui montre 

que les cachalots sont l'une des espèces les plus connues de cétacés victimes de collisions. 

Selon Silber et Jensen (2003), le taux de mortalité associé à des collisions avec des navires 

seraient de 70-80%. Les grands navires naviguant à plus de 14 nœuds sont les plus 

susceptibles de causer la mort de cétacés collision (Laist et al. 2001). 

Les cachalots passent de longues périodes flottant à la surface, en général environ 10 minutes 

(Jacquet et al 1998; Drouot. Et al 2004), se reposant entre les plongées profondes. Ce 

comportement les rend très vulnérables aux collisions avec les navires. Berzin (1971) a noté 

l'existence d'un grand nombre de rapports de collisions entre les navires et les baleines de 

différents âges, y compris les navires à passagers et les remorqueurs. Il a également observé 

des animaux s'approchant trop près des bateaux et subissant des dommages dues aux hélices. 

Dans les îles Canaries, les collisions avec les cachalots semblent être fréquentes et, en 1992, 

un ferry rapide est entré en collision avec un animal et un passager est mort lors de 

l'événement (André et al. 1997). Heavy et al. (2000) a compilé des informations à partir de 

catalogues et de photo-identification des échouages de cachalots en France, en Italie et en 

Grèce et a trouvé des preuves d'une collision sur de 4,5 à 7,7% des animaux photographiés et 

5 - 16% lors des échouages. 

Le détroit de Gibraltar a été décrit comme la première zone critique par rapport au trafic 

maritime dans le monde (de Stephanis et al. 2005), étant le seul lien de communication entre la 

mer Méditerranée et l'océan Atlantique, avec une estimation de 150.000 cargos et ferries en 

2010 (données d’Algésiras APBA). Plusieurs compagnies de ferries et fast -ferries font la liaison 

d'Algésiras à Ceuta et Tanger -Med, Gibraltar à Tanger- Med et de Tarifa à Tanger, des cargos 

et des bateaux de croisière sont chargés et déchargés dans les ports d'Algésiras, Gibraltar, 

Ceuta et Tanger ou traversent le détroit en venant de n'importe quel port de la Méditerranée. 

Les cachalots sont au milieu des routes maritimes importantes (de Stephanis et al. 2010), (Fig. 

28). Dans la même zone, il ya eu la collision directe entre un ferry et un cachalot qui a entraîné 

la mort de l'animal (des Stephanis et al. 2005) et on estime que 4 autres individus peuvent être 

morts de la même cause (CIRCE, données inédites). 

Suite à une proposition de Stephanis et al. (2005) avant le changement dans le dispositif de 

séparation du trafic en raison de la construction du nouveau port de Tanger-Med, une réduction 

de la vitesse du trafic maritime commercial en Espagne a été mise en place pour réduire les 

risques de collisions avec les baleines dans le détroit de Gibraltar (HMI 2007). Cependant, cette 

mesure a seulement valeur de recommandation, et moins de la moitié des cargos et ferries, et 

aucun des fast -ferries, n’y souscrit (Gauffier et al. 2010). En plus cette recommandation est de 

nature temporaire, entre Avril et Août (Gauffier et al. 2010). 
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Figure 28.. Carte de risque en raison de la présence de ferries (kernels), de la présence de rorquals communs (bleu) 

et de la distribution des cachalots (noir) dans le détroit de Gibraltar (de Stephanis et al. 2011) 

Rorqual commun 

Plusieurs auteurs ont compilés les informations disponibles sur les collisions entre grands 

cétacés et navires dans le monde, montrent que les rorquals communs sont connus comme 

des victimes de collision et que cette menace peut représenter la troisième cause de décès 

chez les individus en détresse (Laist et al, 2001 Silber et Jensen 2004; Weinreich et al 2004 

2007 Vanderlaan et Taggart, Douglas et al 2008; Van Waerebeek et Leaper 2008). Selon 

Jensen et Silber (2004). Le taux de mortalité associé à collisions avec des navires serait de 70-

80%. Les navires croisant à plus de 14 nœuds sont les plus susceptibles de causer la mort 

(Laist et al. 2001). 

Heavy et al. (2000) ont constaté que 3,9% des photo-identifications de rorquals présentaient 

des signes de collisions avec de gros navires. Ce pourcentage représente les individus qui ont 

survécu à ces accidents, ce qui signifie que l'impact des collisions est beaucoup plus important. 

Panigada et al. (2006) ont montré que la mort de 16% des rorquals communs échoués sur la 

côte méditerranéenne peut être attribuée à une collision avec un bateau. D’autre part, 82,2% 

des accidents mortels ont été enregistrés dans le Sanctuaire Pelagos de la mer Ligure, une 

autre zone maritime à fort trafic, tandis que 11,1% ont eu lieu dans les eaux espagnoles (2006 

Panigada et al.). 

En outre, au cours du printemps, à l’entrée du canal d’Ibiza, le flux migratoire se concentre et 

les animaux se rapprochent de la terre, ce qui explique la fréquence élevée des observations le 

long de la côte est et Catalogne (Raga et Pantoja 2004). C'est au cours de cette période de 

l’année que se produisent des collisions entre les baleines et les navires. Entre 1983 et 1994, le 
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port de Barcelone a signalé que quatre rorquals communs ont été percutés par le bulbe d'étrave 

de navires marchands (Université de Barcelona, 1994). 

Baleines à bec de Cuvier 

Le trafic maritime n’est pas la principale source de menace pour la baleine à bec de Cuvier, 

mais il engendre des perturbations dans leur comportement lorsque le bruit causé par les 

navires est trop intense, en particulier dans la mer Ligure (Aguilar et al. 2010). 

Orques  

Les impacts potentiels des bateaux sur les orques ne sont pas très bien étudiés, mais il peut 

affecter l'efficacité alimentaire, la communication et / ou de la dépense énergétique en raison de 

la proximité des navires ou de l’augmentation des niveaux de bruit sous-marin, en particulier 

dans les eaux de la baie de Barbate. Les collisions avec les bateaux sont aussi une source 

potentielle de danger. 

Evaluation des risques relatifs au trafic maritime pour les cétacés (collisions, bruits, etc.)  

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun FAIBLE 

Dauphin bleu et blanc FAIBLE 

Grand dauphin FAIBLE 

Globicéphale MOYEN 

Dauphin de Risso FAIBLE 

Baleine à bec de Cuvier FAIBLE 

Cachalot ELEVE 

Rorqual commun ELEVE 

Orque FAIBLE 

3.3 Pollution 

L'un des objectifs spécifiques de la loi 41/2010 du 29 Décembre 2010 sur la protection de 

l'environnement marin comme cité dans l'article 1.3 est de «Prévenir et réduire les apports dans 

le milieu marin, en vue de réduire la pollution; l'environnement marin», et dans l'article 4.1.f. 

"Restera comme objectif la minimisation de la pollution marine, la pollution signifie tout 

d'introduction directe ou indirecte dans le milieu marin de substances ou d'énergie en raison de 

l'activité humaine, y compris les sources sonores sous-marins qui causent ou menacent de 

causer des effets nocifs ". 
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3.3.1 Effet de la pollution chimique 

Contaminants organiques 

Au cours des dernières décennies, il y a eu une inquiétude croissante suscitée par les effets 

négatifs sur l'environnement découlant de l'utilisation et de l'élimination de nombreux produits 

chimiques dans l'industrie, l'agriculture, les ménages, et les traitements médicaux. De 

nombreux types de produits chimiques sont toxiques lorsqu'ils sont présents à des 

concentrations élevées, y compris des composés traditionnels tels que les organochlorés, 

hydrocarbures aromatiques polycycliques et métaux lourds qui ont été reconnus comme étant 

problématiques. Cependant, un nombre croissant de polluants dits «émergents » et d'autres 

polluants, tels que les retardateurs de flamme bromés, les composés fluorés, et de nombreuses 

autres substances, sont de plus en plus liée à des effets biologiques nocifs. Les différents types 

de polluants varient dans leurs propriétés chimiques et des structures, la persistance dans 

l'environnement, les voies de transport dans les écosystèmes et les effets sur les mammifères 

marins et d'autres animaux sauvages. En dépit de leur toxicité, la plupart de ces produits 

chimiques sont fabriqués ou utilisés dans de nombreux pays. 

Les organochlorés comme les diphényles polychlorés (PCB) et les pesticides chlorés 

constituent une menace permanente pour la santé des animaux et des humains. Ces 

composants sont lipophiles et persistants, donc s'accumulent dans les dépôts de graisse de 

mammifères marins. Les polybromodiphényléthers (PBDE) apparaissent de plus en plus chez 

les mammifères marins (de Boer et al. 1998 Lindstrom et al. 1999 Ikonomou et al. 2002 

Kajiwara et al. 2004 Martin et al.). Le milieu marin est particulièrement vulnérable aux 

composants organo-halogénés car il est le réceptacle final et contient par conséquent la plus 

grande partie de ces composants (1988 Tanabe et al.). 

Dauphins communs 

Les cétacés accumulent des niveaux élevés de PCB et ppDDE dans leurs matières grasses en 

raison de leur position élevée dans la chaîne alimentaire marine. Les études de Borrell et al. 

(2001) sur les dauphins communs de la mer d'Alboran par rapport à ceux qui vivent les eaux de 

Galice ont montré que ceux de Méditerranée ont un ratio TPCB / DDT de 1,12 (contre 3,35 

dans les eaux de l'Atlantique), suggérant une contribution plus hautes de polluants provenant 

de l'agriculture, par opposition à ceux de l'industrie. Dans le même temps, les individus 

méditerranéens avaient des niveaux plus élevés de toutes les formes de DDT et un ratio 

supérieur à pp DDE Atlantique, mais des concentrations similaires de BPC. Il convient de noter 

que les niveaux organochlorés trouvés dans cette étude de dauphins communs de la mer 

d'Alboran et de Galicie se trouvent dans la fourchette inférieure ou au milieu de ceux qu'on 

trouve dans d'autres populations de dauphins communs ou d'autres espèces de Delphinidés 

dans la même région. Par conséquent, bien que l'effet de concentrations organochlorés ne 

puisse être évalué au niveau de la population, il est peu probable que ces concentrations ont 

joué un rôle dans le déclin dont souffre la population méditerranéenne (Borrell et al. 2001), ou 

pourrait avoir été un facteur de stress pour cette population (Fossi et al. 2003). Par conséquent, 

le rôle de ces polluants est controversé, mais ils sont probablement importants car ils peuvent 

provoquer une immunosuppression et des effets sur la reproduction avec des facultés affaiblies 

(Fossi et al. 2000). 
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Dauphins bleu et blancs 

Des études avec des tissus de dauphins bleus et blancs en Méditerranée occidentale réalisés 

dans la période 1987-2002 ont montré que les tendances de la contamination par le DDT et les 

BPC ont diminué lentement au fil du temps. Toutefois, les taux de métabolisme de ces 

composés ont subi un préjudice progressif, ce qui suggère que l'environnement marin au large 

des côtes n’est pas exposé à d'importantes émissions de ces polluants au cours des dernières 

années (Aguilar et Borrell 2005). La lente diminution de ces composés au fil du temps est 

corroboré par les données obtenues dans leurs analyses Wafo et al. (2005) dans différents 

tissus et d'échantillons d’organes de six dauphins bleus et blancs prélevés en 2000 et 2003, où 

les concentrations de BPC et de DDT étaient encore très élevées. Le taux de PCB / ΣDDT est 

dépasse largement 1 dans tous les tissus et organes analysés. Ce résultat a démontré que 

l'utilisation du DDT a été restreinte en Méditerranée à partir des années 70, tandis que les PCB 

sont encore utilisés en grandes quantités. Wafo et al. (2005) ont obtenu des résultats du même 

ordre de concentration dans une même analyse en laboratoire au cours des 90. Dans les tissus 

gras on a obtenu des concentrations de BPC semblables à ceux trouvés par d'autres auteurs 

dans la Méditerranée, mais souvent plus élevés que ceux enregistrés dans le reste du monde. 

Des individus de dauphins bleu et blanc examinés au cours de la seconde moitié de 1990 en 

relation avec l’épizooties de morbillivirus, en plus de leur état nutritionnel anormalement bas, 

contenaient des concentrations de BPC et de DDT entre deux et trois fois supérieur à la 

normale de la population, selon des études réalisées dans les années avant et après. Ces 

valeurs sont beaucoup plus élevées que ceux qui sont considérés comme acceptables chez un 

mammifère (Aguilar et Raga, 1993). Les niveaux inférieurs ont eu lieu dans certaines 

populations de pinnipèdes baisse des taux de natalité élevés et le déclin de la population. Un 

autre effet de PCB est d'avoir la capacité de déprimer le système immunitaire des mammifères, 

et des niveaux si élevés de composés organochlorés détectés chez ces individus ont été 

associés à une mortalité élevée lors de cette épizootie (Aguilar et Raga, 1993). 

Dauphin de Risso 

Comme les autres odontocètes, le dauphin de Risso de Méditerranée présente un taux 

important de contaminants (Kim et al 1996 Marsili & Focardi 1997- Frider Shoham et al. 2002 

Marsili Fossi et 2003). 

Les globicéphales 

Les globicéphales méditerranéens présentent des niveaux de contamination par des 

contaminants organiques (OC) entre 5 et 10 fois plus élevé que le globicéphale de l'Atlantique 

nord (Praca et al. 2011, Dam et Bloch 2000, Law et al. 1996). Des niveaux élevés de ces 

contaminants ont été trouvés dans d'autres espèces méditerranéennes comme les Dauphins de 

Risso (Corsolini et al. 1995 Marsili et Focardi 1996) et les dauphins bleu et blanc (Aguilar et 

Borrell 2005 Borrell et al. 2006, Borrell et Aguilar 2007). Ces résultats s'expliquent par le niveau 

élevé que ces espèces occupent dans la chaîne alimentaire et la forte pollution de la mer 

Méditerranée (Gómez- Gutiérrez et al. 2007, PNUE, 2002). Ces concentrations sont 

supérieures à un seuil à partir duquel l’OC pourrait avoir un effet toxique sur le système 

immunitaire et la reproduction de ces animaux (Jepson et al. 2005, Kannan et al. 2000). 
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Cachalots 

Borrell (1993) a suggéré que des niveaux d'organochlorés moyens chez les cachalots, plus 

hauts que chez les mysticètes mais plus bas que chez les autres odontocètes de plus petite 

taille. Les niveaux de pollution sont également liées à leurs habitudes alimentaires En raison de 

la consommation de poisson pour compléter leur alimentation à base de céphalopodes méso 

pélagiques, les femelles semblent accumuler des contaminants en quantités supérieures que 

chez les males (Université de Barcelona, 1994). Praca et al. (2011) ont constaté des 

concentrations de 107,81 ± 108,72 TPCB μg.g - 1LW et DDT de 107,81 ± 108,72 μg.g - 1LW 

dans des cachalots échoués sur la côte méditerranéenne française, représentant cinq niveaux 

dix fois plus élevé que les études de l'Atlantique Nord (par exemple Law et al 1996). 

Du mercure, du plomb, du cadmium et du sélénium ont été détectés dans quatre cachalots 

échoués au Danemark (Nielsen et al. 2000). Les auteurs ont trouvé des concentrations élevées 

de mercure (2.421 lg / l) et de cadmium (31,100 lg / l) dans le sang, ce qui représente une 

concentration de cadmium de 500 ± 1000 supérieur à celui trouvé dans des échantillons dans la 

même zone. 

Au niveau de la population, on ignore quels sont les effets potentiels à long terme et l'exposition 

intergénérationnelle aux contaminants chimiques. 

Rorqual commun 

Grâce à son niveau trophique très faible, le rorqual commun  n'est pas susceptible d'être 

affectés par la pollution chimique. Cependant, les rorquals communs méditerranéens 

contiennent de fortes concentrations d'organochlorés, dichloros diphényl -trichloroéthane 

(DDT), des hydrocarbures aromatiques polycycliques (HAP) et PBDE, avec des effets sur les 

hormones sexuelles (Fossi et al. 2003, 2010, Tapie et al. 2010). Fossi et al. (2010) ont constaté 

une contrainte toxicologique élevée dans la population des rorquals communs dans la mer 

Ligure, par rapport à la mer de Cortez, liés aux niveaux élevés de BPC, le DDT, organochlorés 

avec effets de perturbation endocrinienne et de HAP dans les échantillons de femmes et les 

hommes, qui peuvent influer sur la fonction de reproduction de l'espèce. 

Un rapport d’Aguilar et Borrell (1988) montre que, bien que la charge de polluants  dans la 

graisse des mineurs soit similaire pour les deux sexes, mais, après la maturité sexuelle, les 

niveaux de concentration de composés organochlorés augmentent avec l'âge et la taille du 

corps pour les males tout en diminuant chez les femelles jusqu'à ce que les deux soient réglés 

sur une valeur constante. La baisse des composés organochlorés des baleines femelles se fait 

par transfert à leur progéniture pendant l'allaitement (Aguilar et Borrell, 1988). Le transfert est 

supérieur à la première reproduction ou les nouveaux nés reçoivent un transfert de 1 g et 1,5 g 

PCB DDT mais qui diminue à 0,2 g et 0,3 g PCB tDDT pour les femelles plus âgées (Aguilar et 

Borrell 1994). Le transfert de TDDT est supérieur au PCB, à cause des propriétés les plus 

lipophiles de ce dernier (Aguilar et Borrell, 1988). 

Sur la côte méditerranéenne espagnole, quatre individus se sont échoués sur la côte catalane 

et les échantillons analysés ont présenté des concentrations moyennes de composés 

organochlorés dans la graisse (Université de Barcelona, 1994). 

Au niveau de la population, on ne connait pas les effets potentiels à long terme et 

intergénérationnels de l’exposition aux contaminants chimiques. 
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Orques 

Comme pour d'autres cétacés, les orques accumulent des niveaux élevés de PCB et de p, p’-

DDE dans leurs graisses, en raison de leur position élevée dans la chaîne alimentaire marine, 

et leur espérance de vie relativement élevée (Law et al. 1997 Hayteas et Duffield 2000, Ross et 

al. 2000). Ross et al. (2000) ont obtenu un niveau de contamination par les PCB plus élevé 

dans les individus résidents du Pacifique, ce qui reflète probablement leur alimentation sur le 

niveau trophique supérieur, se nourrissant sur les mammifères marins, dans une mer 

considérée comme la plus polluée du monde. La différence dans les niveaux de contaminants 

entre les orques et leurs proies et les taux métaboliques suggèrent que ces baleines ont une 

capacité relativement élevée à métaboliser les polluants (Wolkers et al. 2007). Ces résultats 

indiquent que les BPC et de DDE chlordanes s'accumulent un peu chez les épaulards et 

toxaphènes de PBDE et peuvent être en partie métabolisés. Ylitalo et al. (2001) suggèrent que 

les organochlorés peuvent être un facteur contribuant à la faible reproduction et la baisse de 

certains troupeaux d’Alaska. 

Les concentrations de PCB augmentent avec l'âge chez les males, mais sont réduits de façon 

claire chez les femmes sexuellement actives (Ross et al. 2000). Haraguchi et al. (2009) ont 

observé des concentrations plus élevées de BPC et de PBDE dans la graisse des jeunes des 

femelles en lactation, ce qui indique que de grandes quantités de ces composés organiques 

halogénés sont transférés de la mère à la progéniture pendant l'allaitement.  

 

3.3.2 Métaux lourds 

Du point de vue éco toxicologique, les mammifères marins présentent des caractéristiques pour 

l'accumulation et les transferts des métaux lourds. Il est bien connu que le mercure et d'autres 

métaux s'accumulent dans les organismes marins. L'augmentation des concentrations de 

mercure se trouvent dans les niveaux trophiques supérieurs en raison du processus de 

bioamplification (1995 Palmisano et al.). 

Mais d'autres études sont nécessaires, en particulier sous la forme chimique du mercure qui 

s'accumule (par exemple, le méthylmercure MeHg) dans les mammifères marins, la forme 

prédominante dans les muscles ou le foie pour expliquer comment ces organismes peuvent 

faire face à des fortes concentrations de ce métal. 

Dauphins bleu et blanc 

Il existe des différences significatives des concentrations de mercure dans les dauphins bleus 

et blancs échoués sur la côte méditerranéenne française et celle de l'Atlantique. Les 

concentrations sont beaucoup plus élevées chez les dauphins de Méditerranée que dans 

l'Atlantique. Ceci correspond à l'ensemble des formes de mercure effectué dans d'autres 

espèces dans les deux régions. La source des concentrations élevées de mercure chez les 

dauphins recueillies sur les rives de la Méditerranée est certainement naturel, peut être 

attribuée à des dépôts de mercure situés dans ce bassin (André et al. 1991). 

Les globicéphales 

L'accumulation de métaux lourds comme le cadmium et le mercure ont été trouvés dans les 

globicéphales chassés dans les îles Féroé (Caurant et Amiard - Triquet 1995 Caurant et al. 
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1996). En tant que prédateurs, ils sont les bénéficiaires de l'accumulation de ces métaux lourds 

dans la chaîne alimentaire (Bustamante et al. 1998). Les globicéphales semblent être 

exceptionnellement tolérant à des niveaux élevés de ces métaux, comme aucune étude n'a pu 

révéler un grave problème de toxicité chez cette espèce (Caurant et Amiard - Triquet, 1995). 

Au niveau de la population, on ignore quels sont les effets potentiels à long terme et l'exposition 

continue intergénérationnelle aux contaminants métalliques. 

Orques 

Le transfert de métaux toxiques Hg et Cd entre la mère et son petit sont minimes, et on note 

une accumulation dans les organes avec l'âge, tandis que les métaux essentiels Mn et Cu sont 

présents dans des concentrations plus élevées dans les muscles des petits que chez leur mère 

(Endo et al. 2007). 

 

3.3.3 Les rejets d’hydrocarbures 

Après plusieurs catastrophes (Torrey Canyon en 1967, Exxon Valdez en 1989), un certain 

nombre d'accords ont été adoptés dans le cadre de l'Organisation maritime internationale (OMI) 

pour lutter contre la pollution accidentelle (inattendu) et de la pollution par rejet délibéré, comme 

le nettoyage des soutes d'eau de mer). Par exemple, en 1973, a adopté la Convention 

internationale sur la pollution de MARPOL pour la prévention des navires. En 2009, selon 

ITOPF (Fonds de pollution par les hydrocarbures de Tankers International) pour le déversement 

d'hydrocarbures en mer lors d’accidents ont totalisé seulement 100 tonnes. Il s'agit d'un très 

petit nombre, étant donné que la même année, ont été transportés par mer de plus de 2300 

millions de tonnes de pétrole. Toutefois, avec le transport d’hydrocarbures, les risques existent 

toujours. 

L'exposition aux hydrocarbures rejetés dans le milieu marin représente une autre menace 

potentiellement grave pour la santé des cétacés. Les mammifères marins sont généralement 

capables de métaboliser et d'excréter petites quantités d'hydrocarbures, mais l'exposition aiguë 

ou chronique pose plus de risques toxicologiques (Grant et Ross, 2002). Contrairement aux 

humains, les cétacés ont un épaississement de l'épiderme qui réduit considérablement le risque 

de toxicité par contact avec la peau (Geraci et St. Aubin, 1990; O'Shea et Aguilar, 2001). Les 

vapeurs sur la surface de l'eau et à l'ingestion d'huile lors de l'alimentation sont les voies les 

plus probables de l'exposition.  

Chez les mammifères marins, l'exposition aiguë aux produits pétroliers peut provoquer des 

changements de comportement, l'inflammation des muqueuses, des congestions pulmonaires, 

des pneumonies, des troubles du foie et des dommages neurologiques (Geraci et St. Aubin, 

1990). 

Les déversements d'hydrocarbures sont aussi potentiellement destructeurs pour les populations 

de proies et peuvent donc affecter toutes les espèces de cétacés en réduisant la disponibilité 

alimentaire. 
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Evaluation des risques relatifs à la pollution pour les cétacés 

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun MOYEN 

Dauphin bleu et blanc MOYEN 

Grand dauphin MOYEN 

Globicéphale MOYEN 

Dauphin de Risso MOYEN 

Baleine à bec de Cuvier MOYEN 

Cachalot MOYEN 

Rorqual commun FAIBLE 

Orque FAIBLE 

 

3.3.4 Ingestion de plastiques 

Les matières plastiques et les matériaux synthétiques sont les composants des déchets dans la 

mer qui causent la plupart des problèmes des animaux marins. Décrite pour un total de 267 

espèces différentes ont souffert enchevêtrement d'ingestion accidentelle ou l'autre de ces types 

de déchets (2006 Allsopp et al.). Le PRUGMA (Programme des Nations Unies sur 

l'environnement, le PNUE en anglais) est l'une des principales organisations depuis 2003 des 

initiatives visant à évaluer l'impact des déchets sur la vie marine et les mesures d'atténuation. 

Les baleines à bec et les cachalots 

Il existe deux rapports sur des baleines à bec de Cuvier avec leurs ventres pleins de plastiques 

en Grèce (A. Frantzis, com. Pers.) Et un en Croatie (Holcer et al. 2003). Il semble que les 

baleines à bec de cuvier, comme leurs parents les globicéphales et les cachalots, ils peuvent 

parfois avoir confondus certains types de plastiques avec leur proie la plus commune, les 

céphalopodes (Poncelet et al. (1999). 

Récemment Simmonds (2011) a réalisé une collection de littérature scientifique concernant les 

cas d'ingestion de plastique de différentes espèces de cétacés dans les différentes parties du 

monde. L'auteur conclut que les espèces les plus fréquemment touchées par ce type de 

menace sont les baleines à bec de Cuvier et les cachalots, puisque ces deux espèces se 

nourrissent préférentiellement sur les céphalopodes, qui, en raison de leur physionomie et de 

leur densité peuvent être confondus parfois avec certaines matières plastiques. En outre, selon 

l'auteur, il semble que les baleines à bec de Cuvier, à cause de leur façon unique de d’alimenter 

par aspiration, sont particulièrement touchées. Il ya plusieurs cas d'échouages d'espèces de 

baleines à bec de Cuvier avec la présence de plastique dans leurs systèmes digestifs (Poncelet 

et al. 2000, Santos et al. 2001, 2007, Fernandez et al. 2009 MacLeod 2009 Kovacic et al. 

2009). Selon les données disponibles en Europe du nord est estimé que plus de 75% des 
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échouages de baleines à bec de Cuvier contiennent du plastique dans leur système digestif et 

que dans 25% des cas ce serait la cause principale du décès. Cette menace est 

particulièrement pertinente dans la mer d'Alboran en raison de la présence massive de 

tourisme, et constitue une préoccupation majeure sur la côte des provinces d'Almeria et 

Grenade en raison de la grande quantité de matières plastiques qui sont utilisés chaque année 

pour les serres. 

Les habitudes alimentaires du cachalot lui font ingérer de déchets de matériel de pêche et des 

plastique (sacs ou des morceaux de PVC, etc.) probablement confondu avec  leur proie 

(Tarpley et Marwitz 1993; Lambertsen 1997). Les conséquences de ces ingestions peuvent être 

débilitantes et même mortelles, provoquant un blocage ou des dommages à l'appareil digestif. 

Un cachalot trouvé mort en Islande avait une obstruction totale de l'intestin par les déchets en 

plastique (Lambertsen 1990). 

Les globicéphales 

Il existe peu de données sur l'ingestion de matières plastiques par globicéphales, mais c'est un 

problème reconnu dans d'autres espèces ayant un régime alimentaire similaire et occupent 

souvent des habitats similaires. Sur la côte atlantique française, on dispose de 3 rapports sur 

des globicéphales avec ingestion de plastique qui pourraient être la cause du décès (Poncelet 

et al. 2000). 

Les dauphins communs et bleu et blanc 

Il existe peu de données sur l'ingestion de matières plastiques par dauphins communs et les 

dauphins bleu et blanc, cependant, c’est un problème reconnu dans d'autres espèces de 

cétacés. 

Rorqual commun 

Il n'y a eu aucun cas d’ingestion de déchets solides (en particulier les matières plastiques) pour 

les rorquals communs bien qu'il ait été observé pour d'autres espèces comme les baleines de 

Minke Balaenopteridae (par exemple Tarpley et Marwitz 1993). 

Evaluation des risques relatifs à l’ingestion des plastiques par les cétacés 

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun BAS 

Dauphin bleu et blanc BAS 

Grand dauphin BAS 

Globicéphale MOYEN 

Dauphin de Risso MOYEN 

Baleine à bec de Cuvier MOYEN 

Cachalot MOYEN 
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Espèce Niveau de risque 

Rorqual commun MOYEN 

Orque FAIBLE 

 

3.3.5 Effets de la pollution sonore 

L'homme effectue un certain nombre d'activités qui causent des bruits sous-marins, à la fois 

intentionnellement, comme la prospection géophysique (recherche de gisements sous-marins 

ou les manœuvres militaires, ou indirectement, comme la navigation ou la construction 

d’infrastructures. Les bruits induits par l'homme produisent deux types d'effets négatifs sur les 

organismes: i) l'impact aigu qui peut entrainer la perte d’audition totale, ii) l'incidence faible ou 

modérée, qui peut être chronique, et entrainer une perte partielle d’audition, une détection 

limitée des animaux du groupe, plus de stress, etc. (Richardson et al. 1995 Würsig et 

Richardson, 2002). En raison de la bonne transmission des ondes sonores dans 

l'environnement marin, il n'est pas surprenant que la communication acoustique chez les 

cétacés soient spécialement développés. De ce point de vue, les odontocètes utilisent les 

signaux acoustiques pour la communication, la navigation et la détection des proies. 

En conséquence, les différents types de perturbations causées par le bruit chez les 

odontocètes couvrent des sujets aussi divers que l'obtention de nourriture, la navigation, la 

communication, etc. (Richardson et al. 1995). Les études sur ce sujet sont de plus en plus 

abondantes et les effets sont de plus en plus documentés. Par exemple, on a constaté des 

réductions des distances maximales auxquelles deux animaux peuvent communiquer en raison 

du bruit de fond élevé (1995 Richardson et al. Clark et al. 2009), des dommages physiologiques 

et une perte auditive temporaire ou parfois permanente en fonction de l'intensité et de la durée 

de l'exposition (Finneran et al. 2002 Ketten 2004) et une diminution de la capacité de détecter 

ses proies par écholocation (Richardson et al. 1995). On a également observée chez les 

cétacés des changements hormonaux indicateurs de stress en réponse à l'exposition au bruit 

(Romano et al. 2003). Chez les mammifères terrestres, on sait qu’un stress chronique induit 

des changements physiologiques, y compris une diminution de la fonction immunitaire, et ceci 

pourrait s’appliquer aux cétacés (Gordon et Moscrop 1996). 

Si les niveaux sonores reçus par les mammifères marins sont élevés, la perte auditive peut être 

temporaire ou définitive, et dans certains cas entraîner une hémorragie cérébrale ou au niveau 

des appareils auditifs. Chez les dauphins, le niveau pour lequel ils commencent à être affectés 

par une longueur d’onde du son de 195 dB par seconde d’exposition (Schlundt et al 2000; 

Finneran et al 2005.), tandis que les comportements d'évitement de mysticètes se produisent 

avec des sons de basse fréquence de 140 à 160 dB (Malme et al 1983, 1984, 1988; Ljungblad 

et al 1988 Tyack et Clark, 1999). 

Certains odontocètes montrent des variations dans le taux d'émission de vocalisations (observé 

chez les bélugas, Lesage et al (1999)) ou les niveaux d'émission (vu dans orques, Marla et al. 

(2009)) liés à l'augmentation des niveaux de bruit anthropique. Wakefield (2001) ont constaté 

que pendant les périodes de bruit intense en raison de l'activité sismique sous-marine, les 

dauphins communs augmentent de manière significative les fréquences de leurs sifflets, en 

augmentant leur taux de vocalisation.   
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Le bruit dû à l'activité humaine (anthropique) est donc un facteur de pollution de 

l'environnement peut avoir un impact négatif sur l’écosystème marin local et peut affecter de 

grandes surfaces (Curtis et al 1999 Andrew et al 2002; McDonald et al, 2006, 2008; Castellote 

2009). La réglementation de la pollution sonore en mer est limitée par le manque de 

connaissances sur la base naturelle des niveaux sonores dans l'environnement des océans et 

comment ils ont été modifiés par les émissions humaines. L’appréciation du niveau acceptable 

de cet effet au niveau de la population exige d'associer le niveau d'exposition au bruit et les 

variations de l'abondance ou des paramètres démographiques. Pour cela, il est nécessaire 

d'obtenir des mesures de bruit chez les animaux exposés et de documenter leurs réponses, 

bien que dans le milieu marin aucun de ces tâches n’est facile (2004 Tyack et al.). 

Trafic maritime 

Au XIXe siècle, les navires sont passés de la propulsion éolienne au moteur, permettant 

d’augmenter l'autonomie, la vitesse et la ponctualité. Depuis lors, le commerce maritime 

mondial a non seulement augmenté, mais constitue un des éléments clefs du  développement 

économique de nombreux pays. L'augmentation substantielle du nombre de navires au cours 

des 50 dernières années implique une augmentation progressive du bruit généré par le trafic de 

l'ordre de 15 dB avec environ 3 dB par décennie (Andrew et al. 2002 McDonald et al, 2006). La 

mer Méditerranée est l'une des plus bruyantes du monde sous-marin, présentant des niveaux 

moyens de bruit ambiant passant de 1000 Hz au-dessus de 100 dB (Ross 2005; Castellote 

2009). Dans les eaux espagnoles de Méditerranée, car les zones de forte circulation maritime 

coïncident souvent avec des zones de forte sensibilité environnementale. 

Parmi les différentes sources de bruit existantes dans le bassin méditerranéen, le trafic 

maritime commercial et l'exploration géophysique sont les plus importants (Abdulla et Linden 

2008). Le grand nombre de navires commerciaux passent chaque jour à travers tout le bassin 

méditerranéen ne laisse que peu de régions silencieuses et provoque le bruit ambiant est plus 

élevé que dans les autres bassins maritimes (Abdulla et Linden 2008). La zone du détroit de 

Gibraltar, comme une zone de transit entre la mer Méditerranée et l'océan Atlantique, concentre 

une grande partie de ce trafic maritime, résultant en des niveaux de bruit ambiant avec des 

valeurs moyennes de 112,5 dB re 1μPa (Castellote 2009). 

En plus de fret, les progrès technologiques ont conduit à l'augmentation du transport maritime 

de passagers, en particulier à haute vitesse, et l'augmentation massive des activités de loisirs 

aquatiques, ce qui contribue également à l'augmentation des niveaux de bruit  particulier dans 

les détroits (Stephanis Urquiola et 2000). 

Campagnes sismiques scientifiques et commerciales 

La sismique est la technique de dépistage primaire des gisements de gaz et de pétrole des 

structures sous marines et d'autres caractéristiques géologiques en mer. Des campagnes sont 

menées par des navires qui génèrent des ondes de pression sonore à basse fréquence intense 

peut pénétrer le fond de la mer avec des intervalles de 10-20 secondes pendant des périodes 

prolongées (National Research Council, 2003). Des impulsions en zones profondes (environ 

800 m de profondeur ou plus) peuvent être détectées à des distances allant jusqu'à 3000 km 

(Nieukirk et al. 2004). Evans (1994) à estime que le développement de l'industrie pétrolière en 

mer pourrait avoir des effets négatifs sur les différentes espèces de cétacés. Des études 

ultérieures Goold (1996) et Pierre et Tasker (2005) ont rapporté que les dauphins évitaient les 

zones d’exploration, ce qui confirme l’impact de cette activité. 
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Développement côtier 

Le développement côtier peut produire des niveaux sonores suffisants pour perturber les 

mammifères marins. Lors de l’installation de piliers, les niveaux de bruit atteignent 220 dB re 1 

TPa, avec la plupart de l'énergie sonore associée à cette activité, dans la gamme des basses 

fréquences <1000 Hz (Illingworth et Rodkin, Inc., 2001, 2004; Reyff et al, 2002 Reyff 2003). 

Les opérations de dragage causent aussi des sons à des niveaux qui pourraient perturber les 

mammifères marins. Selon le type de drague, les niveaux maximaux de pression acoustique 

sont 100 à 140 dB re 1 TPa (Clarke et al. 2003), avec une énergie sonore de faible fréquence, 

<1000 Hz (2003 Clarke et al.). 

Plusieurs techniques d'atténuation ont été adoptées pour réduire les niveaux de pression 

acoustique associés aux activités de construction côtières ou prévenir l'exposition des 

mammifères marins aux sons. Par exemple, un bloc de bois placé entre le pilier et le marteau 

d'impact est utilisé en combinaison avec un rideau de bulles d'air peuvent réduire le niveau de 

pression acoustique d'environ 20 dB. En outre, l'installation de marteaux vibrants produit des 

valeurs d’environ 17 dB plus bas que ceux générés par les marteaux à percussion (Nedwell et 

Edwards, 2002). Par ailleurs, les périodes de travaux pourraient être planifiées de manière à ne 

pas coïncider temporellement avec les moments de plus grande densité d’animaux dans la 

région, permettrait de réduire le risque de perturbation.  

Sonar et explosifs relatifs à des opérations militaires 

La LFA (Low Frequency sonar actif) ou SURTTASS sonar LFA (système de sonar à balayage) 

sont les termes qui désignent les modèles de sonar sous-marin de haute précision utilisés par 

les marines des différents pays. Ces systèmes reposent sur l'utilisation d'ondes sonores à haute 

intensité (> 235 dB re 1 TPa à 1m) et basse fréquence (entre 2,5 et 7 kHz) pouvant parcourir de 

longues distances sous l'eau et détecter des cibles des centaines de miles de distance. Des 

dizaines de ces signaux sont émis dans des périodes de quelques secondes (4-5 secondes 

environ 250) qui sont interprétés par un récepteur à leur retour (D'Amico 1998 Zimmer, 2003). 

En 1997, la Marine Mammal Commission a présenté un rapport devant le Congrès américain à 

reconnaître l'impact de la LFA. Parmi ses conclusions mettrait en évidence les déclarations qui 

sont reconnus des effets néfastes sur la vie marine, tels que: i) la mort par hémorragie des 

poumons et autres traumatismes, ii) la perte totale ou partielle de l'ouïe, iii) la perturbation des 

habitudes alimentaires, des moyens de communication acoustique, des altérations 

comportementales essentielles et d'autres. Dans ce rapport, il est indiqué que cela pourrait 

causer des changements dans les routes migratoires, en évitant les zones habituelles 

d’alimentation et de reproduction (MMPA 1997). 

L'utilisation de sonar actif peut donc affecter gravement ou de tuer les cétacés lors de 

manœuvres militaires. Le Plan de conservation des mammifères marins proposé par l'UICN 

(2000) propos des mesures pour atténuer les impacts sur les cétacés et notamment dans 

l’utilisation de certains armements (Gardner, 1996). 
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Toutes les sources de pollution sonore 

Baleines à bec de Cuvier 

En raison de sa forte tendance à habiter les eaux profondes et à se nourrir de céphalopodes, 

les baleines à bec de Cuvier sont probablement moins exposées à des menaces anthropiques 

typiques des eaux côtières telles que le tourisme ou la pêche. Le bruit sous marin est la 

principale menace anthropique identifiée par la communauté scientifique qui affecte cette 

espèce et, par conséquent, une attention particulière à ce phénomène doit être introduite dans 

les plans de conservation et de gestion. 

L'implication du bruit dans les décès de cette espèce est encore mal connue. Récemment, les 

échouages massifs de baleines à bec de Cuvier sont certainement dus à l'utilisation de sonars 

militaires de haute intensité et à des activités sismiques (par exemple, Frantzis et Cebrian 1998, 

Jepson et al. 2003, Fernandez et al. 2005). L’impact sur certaines populations de cétacés 

(échouages, mortalités) semble pouvoir être lié à des manœuvres militaires (Simmonds et 

Lopez- Jurado 1991, Martin et al. 2004 Fernandez et al. 2005). Par exemple, en 2002 dans les 

îles Canaries, 27 baleines de trois espèces, dont des baleines à bec de Cuvier (dont 14 morts) 

se sont échouées sur les plages de Fuerteventura après le développement de manœuvres 

navales de l'OTAN Magestic Aigle (Martin et al. 2004). Des études sur des individus qui sont 

morts là-bas (Jepson et al, 2003; Fernandez et al, 2003, Degollada et al 2003) ont montré que 

les cétacés ont eu un problème pathologique semblable à celui provoqué par les processus 

intenses et décompression des bulles d'air dans l'approvisionnement en sang et conduisant à 

une embolie. Ces dommages sont très semblables à ceux trouvés par des chercheurs 

britanniques dans plusieurs cétacés apparu morts sur ses rivages au cours des dernières 

années (Jepson et al. 2003). 

La baleine à bec de Cuvier est habituellement impliquée dans ces échouages atypiques 

(Brownell et al. 2005). Sur les 224 échouages de baleines à bec de Cuvier en Méditerranée 

depuis 1961 (2006 Podestà et al.), 15 impliquaient 2 individus (9,8% du total) et 12 impliquaient 

3 individus ou plus (pour un total de 80 animaux représente un 26,1%). Récemment Cozzi et al. 

(2011) ont publié une mise à jour des échouages pour la côte italienne avec au moins deux 

échouages en groupe, un avec 4 individus(2006) et l'autre avec 2 (2011). En 2006, il y avait un 

autre échouage en groupe à Almeria impliquant quatre individus (Arbelo et al. 2007).  

Podestà et al. (2006) met en évidence cinq échouages massifs qui ont été associés aux 

activités militaires: 1) Valence, en Espagne, en Février 1996 (Philadelphe et al. 2009), 2) 

Kyparissiakos Golfe, Grèce, en mai 1996 (Frantzis et Cebrian 1998), 3) Îles Ioniennes en 

Grèce, en Octobre 1997 (Frantzis 2004 Philadelphe et al. 2009), 4) en 2001 côte algérienne 

(Philadelphe et al. 2009) et 5) Almeria, en Espagne en 2006 (Arbelo et al. 2007). Dans le cas 

de l'échouage de quatre spécimens de baleines à bec de Cuvier en SE Espagne en 2006, il 

coïncide avec des manœuvres militaires de l'OTAN (SIE / OEIS 2007). L'autopsie des animaux 

ont montré que ces animaux avaient le " syndrome de graisse embolie " soi-disant syndrome 

précédemment associés à des activités anthropogéniques acoustiques lors des exercices 

navals (Jepson et al. 2003 Fernandez et al. 2004, 2005, Cox et al. 2006). 

La mer Méditerranée est une zone militaire stratégique et un domaine d'intérêt croissant pour 

les sociétés d'exploration et d’exploitation des hydrocarbures. Toutes ces activités humaines 

marines impliquant l'utilisation de sources acoustiques de haute intensité dans les zones 
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proches de la présence de populations de baleines à bec de Cuvier sont une menace grave et 

une cause de préoccupation pour la conservation de cette espèce. 

Bien que l’impact négatif au niveau des populations de l'utilisation de sonars militaires et autres 

bruits anthropiques sous-marin ne soit pas prouvé,  il semble localement avoir une grande 

importance.  

Dauphins communs, dauphins bleu et blanc et grands dauphins 

Les impacts de la LFA sur ces trois espèces n’a pas été étudié, mais il est possible qu’ils soient 

perturbés, en particulier dans la a région de la mer d'Alboran et surtout le détroit de Gibraltar 

car cette zone fait l’objet d’un intense trafic maritime et de manouvres militaires sur des sites ou 

l’on note une grande abondance des dauphins. 

Dauphin de Risso 

Aucun des échouages de dauphins de Risso en Méditerranée n’est directement imputable au 

bruit sous-marin mais cela semble être le cas dans une étude réalisée sur  l'exposition de sonar 

à haute intensité sonar au Royaume-Uni (Jepson et al. 2005). 

Les globicéphales 

Les globicéphales ont complètement cessé leurs vocalisations au cours des essais 

océanographique " l'île Heard faisabilité Test / TIMESHIFT " 1991 dans l’océan Austral (1994 

Bowles et al.), ou bien vocalisé beaucoup plus pendant et immédiatement après la transmission 

des sonars militaires avec les médiums autour de 4-5 kHz dans la mer Méditerranée (Rendell et 

Gordon, 1999). Ces deux éléments pourraient prouver qu’ils sont dérangés par les émissions 

de bruit. 

Cachalots  

Les cachalots peuvent être affectés par des exercices militaires de plusieurs façons. En plus de 

collisions avec des bateaux et l'inconfort causé par sonar anthropogénique et autres bruits 

peuvent être confondus avec des objectifs militaires lors de combats ou des exercices navals 

(NMFS 2006). Ces signaux puissants (jusqu'à 230 dB re 1 TPa) se situent dans la gamme de 

fréquence de 250-3000 Hz (Frantzis et Cebrian  1998), au sein de l'audition du cachalot.  

Des expériences sur des plongeurs humains démontrent que, en plus de dommages à la 

réception sonore d'organes, l'exposition à un son de haute intensité peut causer d'autres 

impacts, principalement pour le cerveau et la persistance de changements dans le seuil de 

sensibilité auditif. Ces impacts sont examinés de manière précise par l'OTAN SACLANTCEN 

(1998).  

Les seules mesures d'atténuation des bruits potentiellement utiles sont des contraintes 

temporelles et spatiales, en évitant les zones et les périodes importantes de la présence des 

cétacés (Dolman 2007 Dolmanzet al. 2009). 

Rorqual commun 

Les mysticètes communiquent sur de longues distances et seraient donc plus enclin à subir 

l'impact du bruit des activités humaines dans le milieu marin (Payne et Webb 1971 Richardson 
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et al. 1995). Pour cette raison, les espèces de ce sous-ordre ont priorité dans l'analyse de 

l'importance écologique des effets de la pollution sonore des océans sur les mammifères 

marins (NRC 2003 2005, Southall et al. 2009). 

L'étude du comportement acoustique des rorquals communs méditerranéens montre que, 

lorsqu'il est exposé au bruit du trafic des navires, cette espèce a un mécanisme compensatoire 

pour augmenter la détectabilité des vocalisations dans les zones de hauts niveaux de bruit 

ambiant, comme le détroit de Gibraltar (Castellote 2009 Castellote et al. 2010), de la même 

façon que d’autres espèces (Parks et al., 2007, 2009, Di Iorio et Clark 2010). Ce mécanisme 

implique une augmentation considérable des dépenses d'énergie pour la production du signal 

acoustique, pouvant conduire à des effets chroniques négatifs (Castellote 2009 Castellote et al. 

2010). 

La campagne de prospection géophysique scientifique MARSIBAL 1-06 de la SCCI en mer 

d'Alboran a provoqué un fort impact sur les rorquals communs qui ont fui le bruit pour ne revenir 

sur zone que plusieurs jours après la fin des relevés sismiques (Castellote 2009 Castellote et 

al. 2010). Pour ces auteurs, il montre que cette population de rorquals communs a 

probablement subi un processus de sensibilisation à ce type de perturbation et l'effet chronique 

pourrait très probablement avoir un impact sur la signification biologique.  

L’exploration pétrolière et de gaz, y compris les levés sismiques, se font généralement dans 

certains avec la présence à bord d’observateurs des mammifères marins (MMO) pour détecter 

la présence des cétacés (obligatoire pour obtenir la permission). Cependant, l'effet détecté par 

Castellote (2009) et Castellote et al. (2010) à environ 285 km du site d’émission montre que la 

zone de perturbation causée par la campagne scientifique 1-06 MARSIBAL s'étendait à travers 

la mer d'Alboran et une grande partie du bassin des Baléares, représentant une superficie de 

100.000 kmᶟ (Castellote et al. 2010).  

Orques 

La sensibilité auditive des orques est de 1 à 120 kHz avec une sensibilité maximale de 20 à 50 

kHz (Szymanski et al. 1999). Les seuils pour que les orques sont affectées par des bruits 

anthropiques marins sont mal étudiés.  

Evaluation des risques relatifs à la pollution sonore pour les cétacés 

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun BAS 

Dauphin bleu et blanc BAS 

Grand dauphin BAS 

Globicéphale ELEVE 

Dauphin de Risso MOYEN 

Baleine à bec de Cuvier ELEVE 

Cachalot ELEVE 
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Espèce Niveau de risque 

Rorqual commun ELEVE 

Orque MOYEN 

 

3.4 Competition interspécifique 

Dauphins communs et dauphins bleu et blanc 

Le déclin de la population de dauphins communs dans la Méditerranée pourrait être attribué à 

la concurrence possible avec les dauphins bleu et blanc (Casinos 1982, 1985 Viale Di Natale 

1987; Perrin 1988; Cagnolaro et Notarbartolo di Sciara 1992; Gannier 1995; Sagarminaga et 

Glens 1995; Notarbartolo di Sciara et Demma 1997), dont la population a augmenté dans la 

Méditerranée occidentale (Aguilar 2000), occupant la niche écologique des dauphins communs 

(Viale 1985). Cette hypothèse est difficile à prouver scientifiquement, mais il est à noter que, 

bien que les deux espèces partagent certaines parties de l'habitat (Sagarminaga et Glens 1995 

Forcada et Hammond 1998; Frantzis et Herzing 2002), il n'existe aucune preuve que les 

dauphins rayés sont en concurrence avec les dauphins communs pour les ressources 

alimentaires. Le régime du dauphin bleu et blanc se compose principalement des céphalopodes 

et des poissons méso pélagiques (Casinos 1982 et Marrale Wurtz 1991 Perrin et al. 1994) pour 

grande partie comme celui du dauphin commun (Bearzi et al. 2003).  

En conclusion, plusieurs auteurs (voir Aguilar 2000) ont souligné la possibilité que les variations 

puissent être dues à un changement des conditions océanographiques plus favorables pour les 

dauphins bleu et blanc et moins pour les dauphins communs. 

Evaluation des risques relatifs à la compétition interspécifiques pour les cétacés  

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun FAIBLE 

Dauphin bleu et blanc FAIBLE 

Grand dauphin FAIBLE 

Globicéphale FAIBLE 

Dauphin de Risso FAIBLE 

Baleine à bec de Cuvier FAIBLE 

Cachalot FAIBLE 

Rorqual commun FAIBLE 

Orque FAIBLE 
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3.5 Changement climatique et changement de l’écosystème 

Le Groupe d'experts intergouvernemental sur l'évolution du climat et de l'Agence européenne 

pour l'environnement ont mis en garde contre l'impact de l’augmentation de la température sur 

de nombreux facteurs écologiques, notamment les changements dans la composition de la 

prolifération du phytoplancton et ses périodes de bloom et les changements de la limite nord de 

la distribution d’espèces d'eaux chaudes (IPCC 2007, AEE, 2008). Le changement climatique 

mondial affecte l'environnement marin et l'écosystème dans lequel ils incluent les cétacés 

(Würsig et al. 2002), et a probablement un effet négatif significatif sur la distribution et 

l'abondance des proies des cétacés. Les cétacés peuvent répondre à une diminution de la 

disponibilité des proies en modifiant leurs stratégies d'alimentation et de distribution, même si 

d'importants changements dans l'écosystème pourraient conduire à une variation de 

l'abondance de l'espèce. 

Les dauphins communs et les dauphins bleu et blanc 

La biodiversité méditerranéenne connaît des changements rapides en raison des impacts 

anthropiques et le changement climatique (Bianchi et Morri 2000). Sanford (1999) a montré que 

les petits changements du climat peuvent produire de grands changements dans les 

communautés marines et Petchey et al. (1999) ont montré que le réchauffement altère la 

structure du réseau trophique de l'environnement et des fonctions de l'écosystème marin. Le 

réchauffement de la Méditerranée pourrait modifier la répartition (concentration ou dispersion) 

des proies de dauphins communs et bleu et blanc, et donc affecter la population de ces 

dauphins, à la fois dans la distribution et l'abondance (Selzer et Payne 1988). Cet effet est très 

difficile à différencier d'autres facteurs qui modifient également la disponibilité des proies, 

comme la surpêche ou l'altération des habitats (Bearzi et al. 2003). En conclusion, on ne peut 

pas exclure que les variations de température dans la région méditerranéenne ont 

négativement affecté la population de dauphins communs ou bleu et blancs. Mais, la 

combinaison d'autres facteurs tels que la surpêche, la pollution et la dégradation de l'habitat, 

pourrait mieux expliquer le déclin rapide de ces prédateurs. 

Globicéphales 

On dispose de peu de données sur l’impact du changement climatique sur les populations de 

globicéphales de méditerranée, mais les exemples venant d’autres régions du monde 

pourraient permettre de mieux apprécier les phénomènes possibles. La littérature est 

importante sur ce thème (Nelson et Lien, 1996, ICES 1996, Sergeant et Fisher 1957 Sergeant, 

1962, Mercer 1975, Desportes et Mouritsen 1993. Gannon et al 1997, Sergeant et Fisher 1957, 

Mercer, 1975; Payne et Heinemann, 1993, Hoydal et Lastein 1993, Gowans et Whitehead, 

1995, AMA 1988, Kasuya et al. 1988,  

Bloch et al. 1989, Wigley et Serchuk 1992, Boletzky 1994, Roberts et Sauer 1994, Pierce et al 

1998, Brodziak et Hendrickson 1999, Fullard et al. 2000,  Palumbi et Baker, 1994, O'Corry - 

Crowe et al. 1997, Brown- Gladden et al. 1999) 

Rorqual commun 

Le changement climatique mondial a probablement un effet négatif significatif sur la distribution 

et l'abondance des proies des rorquals communs, en particulier pour sa proie principale 
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Meganyctiphanes norvegica, une espèce de krill d'eau froide, qui est à sa limite sud de 

tolérance écologique en Méditerranée (2009 Gambaiani et al.). Les rorquals communs peuvent 

répondre à une diminution de la disponibilité des proies en modifiant leurs stratégies 

d'alimentation et de distribution, même si d'importants changements dans l'écosystème 

pourraient conduire à une variation de l'abondance de l'espèce au niveau de l'ensemble de la 

Méditerranée. 

Evaluation des risques relatifs au changement climatique pour les cétacés  

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun MOYEN 

Dauphin bleu et blanc MOYEN 

Grand dauphin MOYEN 

Globicéphale MOYEN 

Dauphin de Risso MOYEN 

Baleine à bec de Cuvier MOYEN 

Cachalot MOYEN 

Rorqual commun ELEVE 

Orque MOYEN 

 

3.6 Recherche scientifique 

A l'intérieur du décret royal 1727/2007, l'article 3.4 prévoit que les conditions d'application du 

présent décret royal aux activités éducatives, de sensibilisation, de recherche et de 

conservation de l'espèce doivent être précisées dans l'autorisation prévue à l'article 58.1 de la 

Loi 42/2007. 

Le chapitre I (articles 52-58) de la Loi 42 /2007, du 13 Décembre, le patrimoine naturel et la 

biodiversité (loi 42/2007) réglemente la conservation in situ de la biodiversité indigène sauvage. 

Son article 52.3 interdit de tuer, de blesser, intentionnellement gêner ou perturber les 

mammifères marins. Toutefois, l'article 58 de la Loi décrit les exceptions aux interdictions 

énumérées au chapitre I, de l'autorisation administrative préalable de la Communauté 

autonome, si nécessaire pour des raisons de recherche [...], en précisant que cette autorisation 

doit être publique et signalée au ministère de l'Environnement. 

En outre, l'article 3.4 de la loi 41/ 2010 du 29 Décembre sur la protection de l'environnement 

marin (loi 41/ 2010) prévoit que toute activité impliquant la manipulation d’espèces marines 

inscrites par l'État dans les différents textes seront soumis à une autorisation préalable, que 

donnera le ministère de l'Environnement et des affaires rurales et marines. 
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Les cétacés sont difficiles à étudier pour une variété de raisons: habitat marin, large couverture 

géographique et longue espérance de vie. Des études sont nécessaires pour déterminer les 

répercussions possibles à la fois intrinsèques et extrinsèques des programmes de recherches. 

Ces études peuvent exiger l'utilisation modérée des méthodes invasives, telles que la collecte 

d'échantillons de tissus ou des marques de biopsies pour fixation d’émetteurs satellitaires, ce 

qui peut causer un stress temporaire sur l'animal. Cependant, plusieurs auteurs (par exemple 

Giménez et al 2010; Kiszka et al 2010 Cantor et al 2010; Tezanos -Pinto et Baker 2011) ont 

évalué l’impact de ces techniques sur le comportement des populations étudiées. Même si ces 

impacts sont considérés comme faibles ou moyens à court terme pour certaines espèces, on 

n’a pas observé de changements de comportement significatifs à moyen ou long terme, sauf si 

les règles de précaution ne sont pas respectées (Bearzi 2000). Aussi, Giménez et al (2011) 

montrent que les blessures des biopsies guérissent rapidement et ne posent pas un danger 

pour l'animal. Toutes ces techniques ont permis de préciser la structure  des populations 

(Berube et al. 1998 Verborgh et al. 2010), l’alimentation (de Stephanis et al. 2008b Garcia - 

Tischler 2010), les niveaux de contaminants (par exemple Fossi et al 2010) et les migrations 

(Maté 2010; Andrews et al 2008). Pour ces raisons, les deux techniques ont été recommandées 

par la Commission baleinière internationale pour l'étude des cétacés (IWC 1991, 2009). Dans 

tous les cas, il est essentiel de coordonner les activités de recherche visant à éviter la 

duplication des programmes de recherche d'une part et d'éviter les interférences inutiles avec 

les animaux. 

Evaluation des risques relatifs à la recherche scientifique pour les cétacés 

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun FAIBLE 

Dauphin bleu et blanc FAIBLE 

Grand dauphin FAIBLE 

Globicéphale FAIBLE 

Dauphin de Risso FAIBLE 

Baleine à bec de Cuvier FAIBLE 

Cachalot FAIBLE 

Rorqual commun FAIBLE 

Orque FAIBLE 
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3.7 Mortalité naturelle et prédation  

Déterminer si une mortalité des cétacés est naturelle ou non est difficile parce que la mort peut 

résulter de la combinaison de différents facteurs, et beaucoup d'entre eux peuvent passer 

inaperçu sans une enquête approfondie sur les causes de la mort (Dhermain et al. 2002). 

Dauphins bleu et blanc 

Un exemple clair est l'épidémie qui a touché la population de dauphins bleus et blancs en 

Méditerranée, morbillivirus étant considéré comme responsable d’un grand nombre de décès, 

mais des enquêtes ultérieures ont révélé que le virus a été fatal aux seuls animaux qui ont eu 

un grand déficit immunitaire (Kannan et al. 1993). Les auteurs ont trouvé de grandes quantités 

de PCB chez les individus testés, qui sont des substances qui causent des effets 

immunosuppresseurs, indiquant que la contamination était un facteur qui augmentait la gravité 

de l'épidémie. Dans le même temps, dans cette étude, le manque de nourriture associée à une 

plus grande mobilisation des réserves de graisse et donc une plus grande mise en circulation 

de PCB qui étaient auparavant stockés dans la couche de graisse. Cet exemple montre qu’un 

décès peut être attribué à des causes naturelles ou anthropiques, mais que la réalité nécessite 

souvent des études approfondies  (Dhermain et al. 2002). 

En ce qui concerne la prédation, la plupart des cétacés ont peu d'ennemis naturels à l'exception 

des individus les plus petits ou les plus petites espèces. Les plus grands prédateurs sont les 

grands requins et les orques, mais dans la Méditerranée, le problème est minimal puisque ces 

grands prédateurs sont rares (Bearzi et al. 1997). Cependant, certains grands requins sont 

présents dans la Méditerranée et se nourrissent de petits cétacés, par exemple quatre dauphins 

bleus et blancs ont été trouvés dans l'estomac d'un requin blanc à Sète. Les orques pourraient 

également être un prédateur potentiel, mais le détroit de Gibraltar est le seul site connu et leur 

régime est basé sur le thon rouge (Thunnus thynnus) (García- Tischler 2010). 

Les dauphins communs 

On sait relativement peu de choses sur les parasites de dauphins communs. Quiñones et al. 

(2011) ont étudié les parasites intestinaux de 7 dauphins communs de Méditerranée, de trouver 

quatre espèces d'helminthes (Synthesium delamurei, Trigonocotyle sp. Plérocercoïdes et deux 

morphotypes  de tetrafilidaes). Trigonocotyle sp. était l’espèce la plus abondante, montrant 

également une grande intensité de l'infection. 

Risso On ne dispose pas de données sur le dauphin de Risso. 

Les globicéphales 

Les globicéphales n’ont pas de prédateurs importants de la Méditerranée, toutefois les orques 

sont connus pour attaquer et manger les mammifères marins, dont les globicéphales (Weller, 

2008). Dans le détroit de Gibraltar, des interactions ont été observées entre les globicéphales et 

les orques mais ils ont toujours été avec les orques chassant hors de leur territoire. Ce 

comportement pourrait être une défense contre d'éventuelles attaques par des orques. 

Les globicéphales sont aussi connus pour leurs échouages en masse dans diverses parties du 

monde. Toutefois, jusqu'à présent, il n'y a aucun exemple de ces types d'échouages en 

Méditerranée pour cette espèce. Les raisons de ces échouages sont actuellement inconnues. 
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En raison de la faible densité de cette espèce dans l'est de la péninsule ibérique, un échouage 

de masse pourrait avoir un impact majeur sur la population. 

Cachalots 

Les taux et les causes de mortalité naturelle sont généralement inconnus. La longévité peut 

être d’au moins de 50 ans (Best et al. 1984). 

Les échouages de cachalots seraient dus à des variations de champ magnétique, des 

variations de température de l'eau et des conditions météorologiques, à la morphologie de la 

côte et aux activités humaines telles que les levés sismiques et sonars (NMFS 2006. Mazzariol 

et al 2011). 

Les cachalots ont des concurrents pour un grand nombre de leurs proies, comme les baleines à 

bec de Cuvier (Ziphiidae) qui se nourrissent de céphalopodes méso pélagiques, et 

probablement d'autres espèces de mammifères marins (Whitehead 2008). Par exemple, le 

calmar (Dosidicus gigas) se nourrit de petits calmars de la famille des Histioteuthidae, et il 

constitue une proie les cachalots (Whitehead, 2003). Clarke (1987) et Whitehead (2003) 

suggèrent que les cachalots dominent l'écosystème océanique mésopélagique, en termes de 

biomasse capturée. On ne sait pas si la concurrence pour les ressources avec ces espèces est 

un facteur important sur l'abondance des cachalots (NMFS 2006).  

Les études des isotopes stables suggèrent qu’en Méditerranée, l’alimentation des cachalots, 

des globicéphales, des dauphins de Risso et des grands dauphins s’effectuent sur des espèces 

différentes (Praca et al. 2011), et il en est de même dans le détroit de Gibraltar (de Stephanis 

2008). 

Pitman et al. (2001) ont décrit une attaque de cachalot par des orques, entraînant la mort, et ont 

trouvé des traces de cachalots dans l'estomac de certaines orques. Il n’existe pas d’autre 

description d’attaques réussies. Les requins sont également des prédateurs potentiels, en 

particulier pour les jeunes (Best et al. 1984). 

Steele et al. (2009) ont étudié la présence de pathogènes respiratoires chez les globicéphales 

dans le détroit de Gibraltar. Par ailleurs,  

seize agents pathogènes ont été identifiés chez des animaux en captivité, dont neuf types de 

bactéries, virus et champignons (Gaydos et al. 2004). Des études complémentaires s’avèrent 

nécessaires. 

Rorqual commun 

On sait très peu de choses sur les causes naturelles de mortalité des rorquals communs. 

Aguilar et Lockyer (1987) ont estimé le taux de mortalité naturelle de 0,04-0,06 à partir de 

captures chasse à la baleine. 

En raison de sa grande taille et de sa grande vitesse, le rorqual n’a pas de prédateurs 

importants en dehors des attaques d'orques (Orcinus orca) (Mitchell et Reeves, 1988), Dans le 

détroit de Gibraltar et le golfe de Cadix, un tel comportement n’a jamais été signalé. La mortalité 

naturelle serait principalement due à des maladies mais son importance est inconnue. La 

possibilité d’attaque des juvéniles ou des animaux faibles par des requins n'a jamais été 

observée (NMFS 2010). Pour Lambertsen (1986), les infections des voies urinaires causées par 

le nématode géant Boops crassicauda sont la principale cause de mortalité chez les rorquals 

communs du nord de l'Atlantique, ce qui entraîne des dommages au système circulatoire et une 
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insuffisance rénale. On ignore si le parasitisme peut avoir des effets au niveau des populations, 

mais les effets sont probablement mineurs chez les animaux en bonne santé en l’absence 

d'autres facteurs de stress (NFMS 2010). 

Baleine à bec de Cuvier 

On ne dispose pas de données sur les taux de mortalité naturelle de cette espèce. 

Orques 

On en sait peu sur les maladies infectieuses des orques et les menaces qu'elles font peser sur 

la population. 

Les orques sont sensibles à d'autres formes de maladies, notamment la maladie de Hodgkin, 

qui provoque une athérosclérose des artères coronaires (Roberts et al. 1965 Yonezawa et al. 

1989). Des tumeurs ont également été signalées ainsi que des dégénérescences osseuses 

(Tomilin, 1957). Les abcès dans les mâchoires et les maladies bucco-dentaires sont des 

problèmes courants provoqués par l'usure des dents sous les gencives, pouvant induire 

l'infection des tissus adjacents (Tomilin 1957 Caldwell et Brown, 1964). De graves problèmes 

dentaires peuvent également survenir chez les jeunes animaux (Carl 1946). 

Il n'existe pas de maladie infectieuse connue qui limiterait la population d’orques, ni d’épidémie 

connue pour cette espèce. Cependant, on a identifié un certain nombre d’agents pathogènes 

dans les orques, tandis que d'autres agents des autres espèces de mammifères marins 

pourraient être transmissible aux orques (Buck et al. 1993 Gaydos et al. 2004). 

Evaluation des risques relatifs à la mortalité naturelle des cétacés 

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun FAIBLE 

Dauphin bleu et blanc FAIBLE 

Grand dauphin FAIBLE 

Globicéphale ELEVE 

Dauphin de Risso FAIBLE 

Baleine à bec de Cuvier FAIBLE 

Cachalot FAIBLE 

Rorqual commun FAIBLE 

Orque FAIBLE 
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3.7.1 Morbillivirus 

Grand dauphin 

La première identification d’une épidémie morbillivirus chez les mammifères marins a eu lieu en 

1987-88, sur la côte Atlantique des États- Unis d'Amérique. A cette époque, plus de la moitié de 

la population de grands dauphins dans la région sont morts. Une autre mortalité de masse a été 

détectée dans les grands dauphins au large des côtes de la Floride au printemps de 2004, et 

dans cette cause pourrait être neurotoxines produites par une marée rouge. On note plusieurs 

cas d'échouages massifs de cétacés de la mer Noire, apparemment liées à des 

immunodéficiences exacerbés par la pollution (y compris les épidémies de morbillivirus). Au 

printemps de 1990, un nombre important de cétacés de la mer Noire ont été trouvés morts sur 

les côtes de Turquie, de Crimée, de Russie et de Bulgarie. La cause probable de la maladie 

était une infection virale qui est estimée avoir tué des milliers d'animaux. En tout cas, à ce jour il 

n'existe pas de cas connus d’épizootie pour les grands dauphins de la mer d’Alboran ou de 

Méditerranée. 

Dauphins bleu et blanc 

Entre 1990 et 1992, on a relevé une mortalité massive de dauphins bleus et blancs de la 

Méditerranée (Aguilar et Raga, 1993). Les premiers dauphins trouvés affectés par l'épidémie 

ont été retrouvés morts au large de la côte de Valence en Juillet 1990, puis en Août le long de 

la côte catalane et aux iles Baléares (Figure 29). Avec un point culminant de mortalité en août 

et Octobre, à la fin d’Octobre, près de 400 dauphins avaient été retrouvés échoués sur les 

côtes espagnoles (Aguilar et al. 1991). L'épidémie a atteint la côte française à la fin de 

Septembre, le pic de mortalité se produisant en Octobre (Bompar et al. 1992). En Octobre, des 

mortalités ont commencé à être recensées sur la côte italienne (M. Podestà, com. Pers., Aguilar 

et Raga 1993). Vers le sud de la Méditerranée, l'épidémie a progressé plus lentement et ont été 

principalement affecté entre Septembre et Novembre la côte sud de l'Espagne. L'information 

d'Afrique du Nord est fragmentaire en raison de l'absence d’un réseau adéquat de collecte des 

corps des dauphins morts, mais il est connu pour avoir affecté la côte marocaine entre 

Septembre et Novembre 1990. 

Lorsque les températures ont chuté en Novembre, le nombre de dauphins échoués a été 

considérablement réduit, avec encore quelques échouages sporadiques. Mais entre Juin et 

Septembre 1991, l’épidémie se relance avec une nouvelle vague de mortalité, cette fois dans le 

sud de l'Italie et se propage rapidement au sud de l'Adriatique et en mer Ionienne et dans une 

moindre mesure dans le canal de la Sicile et le sud de la mer Tyrrhénienne. Au printemps de 

1992 l'épidémie rebondit encore une fois, affectant les îles grecques et s'étendant à l'est et au 

nord-est pour atteindre la côte de la Turquie (Cebrian 1995). 

Bien que les remontées de l’épidémie de 1991 et 1992 ont probablement été mieux contrôlés 

qu’en 1990, il semble que l'agent causal était le même (Osterhaus 1992) et on peut considérer 

une continuité dans le développement de l’épidémie. 

Un total de 1107 cadavres a été relevé pendant les années 1990 et 1991 sur les côtes 

espagnoles, françaises et italiennes, mais les estimations de la mortalité totale était beaucoup 

plus élevé pour deux raisons, (1) le dauphin bleu et blanc est une espèce vivant au large et 

beaucoup d'animaux morts au cours de l'épidémie ont coulé ou ont servi de nourriture pour 

d'autres organismes et (2) le recensement et la collecte des cadavres dans de nombreuses 
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zones de Méditerranée n'existe pas. Ceci rend impossible toute estimation correcte du nombre 

d’individus décédés. 

 

Figure 29.. Zones affectée par les différentes étapes de l’épidémie de 1990-1992 (extrait d’Aguilar et 

Raga 1993). 

L'agent causal de la mortalité massive a été le morbillivirus, un virus qui provoque des lésions 

dans les poumons, le système nerveux central, les ganglions lymphatiques et d'autres tissus 

(Sun et al 1990,1992; Duignan et al, 1992). Ce virus est responsable de mortalités massives de 

mammifères marins dans d'autres régions du monde (Osterhaus et Vedder 1988 Kennedy et al, 

1988a, 1988b, 1992 Dietz et al 1989; Grachev et al 1989 Hughes et al 1992; Ross et al. 1992). 

L'origine de l'épidémie de morbillivirus responsable de dauphins bleus et blancs en 

Méditerranée n'est pas claire. Des études de 10 et 33 animaux ont montré que les propriétés 

antigéniques du virus étaient très semblables au virus qui a affecté les marsouins de la mer 

d'Irlande, mais autre que celui provoqué la mortalité de phoques communs en 1987. On ignore 

comment le virus a atteint la Méditerranée occidentale sans affecter les populations denses de 

dauphins qui peuplent les eaux de l'Atlantique de la péninsule ibérique. On ignore aussi si la 

population de la Méditerranée occidentale a été exposée au virus précédemment. 

Pourtant, il a été suggéré, au vu des concentrations élevées de contaminants trouvés dans les 

individus échoués lors de l'épidémie (Kannan et al 1993; Aguilar et Borrell 1994, Vos et Luster 

1989; Brouwer et al. 1989), cela a peut-être contribué à accroître la virulence. Les échantillons 

examinés en 1990 présentaient des concentrations d'organochlorés et de PCB en particulier 

deux ou trois fois plus élevés que ceux trouvés dans la population saine (Borrell et Aguilar 

1991, 1992). Il a été estimé que les réserves lipidiques de ces animaux ont été réduites de 60% 

par rapport aux valeurs considérées comme normales pour l'espèce (Aguilar et al. 1992). Cette 

dégradation de l'état nutritionnel des dauphins ne peut être expliquée par l'effet de l'infection, 

car le développement du virus est rapide et ne peut pas produire ces effets chez les animaux 

(Aguilar et Raga, 1993). Ces faits sont compatibles avec l'augmentation d’épibiontes 

ectoparasites chez les animaux, par rapport aux individus de la même espèce et la même 
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région étudiée au cours des années précédentes (Carbonell Raga et 1985), ce qui indique que 

ces animaux ont connu une période de faible mobilité qui a permis l’installation de ces 

épibiontes (Raga et al. 1992). Par conséquent, ces deux faits montrent que sont morts des 

individus affaiblis (Aguilar et al., 1991) peut être en raison des hausses de température pendant 

l'hiver avant l'épidémie qui peuvent avoir conduit à une baisse de disponibilité de proies (Aguilar 

et Raga, 1993). 

Forcada et al. (1994) ont constaté que la taille moyenne des dauphins observés en 

Méditerranée occidentale a diminué, passant de 25,3 (ET = 4,7) avant l'épidémie à 7.0 (SE = 

2,3) au cours de la épidémie. Un des facteurs de diminution de la taille d'une population peut 

être une surpopulation et un mécanisme interne d’autorégulation (Hardwood et Hall, 1990). 

Un nouvel épisode de mortalité dauphin bleu et blanc a été détecté dans le golfe de Valence au 

début de Juillet 2007. Dans le même temps, une mortalité inhabituelle a également été 

enregistrée sur la rive sud de la Méditerranée espagnole, aux Baléares, en Catalogne et dans 

la mer Ligure. Entre Juillet et Octobre 2007, plus de 100 dauphins ont été retrouvés échoués le 

long de la côte méditerranéenne espagnole. 

Dans le golfe de Valence, le nombre d’animaux échoués durant les mois de Juillet et Août 2007 

était similaire à ceux enregistrés en 1990 pendant les mêmes mois. Ces résultats ont montré 

que le morbillivirus était encore être en circulation dans la population méditerranéenne de 

dauphins bleus et blancs. Dans cette épidémie, les jeunes animaux étaient apparemment les 

plus touchés par la maladie, bien que cette information ne repose que sur des dauphins 

échoués (Raga et al. 2008). 

Fernández et al (2008) ont constaté que le virus trouvé dans les globicéphales et des dauphins 

bleus et blancs avaient une composition moléculaire presque identique dans les deux espèces, 

mettant en évidence une possible contamination inter espèces. 

La population de dauphin bleu et blanc a probablement bien récupéré de l’épidémie de 1990-

1992 (Cotté et al. 2010) et la récente épidémie de 2007 est susceptible d'avoir eu beaucoup 

moins d'impact sur la population (Castrillon et al. 2010). 

Globicéphale commun 

En hiver 2006-2007, une épidémie de morbillivirus a affecté la population de globicéphales 

dans le détroit de Gibraltar et s'est ensuite propagée vers les îles Baléares en Avril 2007 

(Fernández et al. 2008). Cette épidémie a tué 51 baleines dans le détroit et a diminué de 21,2% 

sa population entre 2006 et 2007 (Gauffier 2008). Cette épizootie de morbillivirus touchant la 

population de globicéphale en 2006-2007 en Méditerranée a été modélisée comme une 

catastrophe dans un programme nommé VORTEX avec les paramètres similaires à ceux 

relevés lors de l’épidémie et d’autres évènements antérieurs.  

Sur la figure suivante, la comparaison des scénarios "UCI Gibraltar" et "Morbillivirus POST» 

montre une tendance à la diminution de la taille moyenne de la population d'animaux 345-175 

en 100 ans (5 générations), soit une réduction de 51%. 
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Figure 30.. Prédiction de la taille moyenne de la population estimée pour un siècle avant et après 

l’épizootie de Morbillivirus. 

Steele et al. (2009) ont étudié la présence de pathogènes respiratoires et des bactéries chez 

les globicéphales dans le détroit de Gibraltar dans 20 échantillons. Ils ont rencontré les 

éléments suivants: mycobactéries (40%), Streptococcus equi (35%), Staphylococcus aureus 

(30%), Streptococcus phocae (25%), streptocoques B-hémolytiques (15%), streptocoques spp. 

(15%) et Brucella spp. (5%), Haemophilus influenza, Cryptococcus neoformans et Mycoplasma 

spp en traces. Ceci nécessite une étude poussée du risque potentiel de transmission à d’autres 

espèces.  

Dauphins communs 

Dans la mer Noire, des mortalités des dauphins communs ont eu lieu en 1994 (Krivokhizhin et 

Birkun 1999), attribués à une épidémie de morbillivirus (Birkun et al. 1999). C'est le seul cas 

confirmé d'infection par le VIH chez les dauphins communs, mais le virus a été responsable de 

plusieurs cas de mortalité de cétacés dans le monde (Domingo et al. 1990, Lipscomb et al. 

1994 et 1996) (1988 Kennedy et al.1998, Visser et al. 1993). 

Les animaux échoués en 1994 étaient très maigres. Ce mauvais état nutritionnel pourrait être 

dû aux effets du virus ou à la diminution des proies durant cette période. L’anchois -  Engraulis 

encrasicolus et le sprat - Sprattus sprattus étant les proies principales dans la région de la mer 

Noire (Birkun 2002), il avait subi une forte baisse en raison de la surpêche combiné à l'effet de 

l'eutrophisation et l'émergence d’un cténophore introduit (Mnemiopsis leidyi), ce qui aurait été la 

cause de l'accélération du processus (Zaitsev et Mamaev, 1997). Par conséquent, il se pourrait 

que la malnutrition des individus rendent la population plus susceptible d'être affectée par le 

virus, comme cela s'est produit lors de l'épidémie de dauphins bleus et blancs en Méditerranée 

pendant les années 1990 et 1992 (Aguilar et Raga 1993; Aguilar 2000) ou le statut nutritionnel 

des animaux était due au virus en soi (Birkun et al. 1999). 

Même si à ce jour aucun cas de morbillivirus dans la mer espagnole pour le dauphin commun 

n’a eu lieu, cette maladie pourrait constituer une menace potentielle dans les zones où la 

distribution des dauphins communs, des dauphins bleu et blanc et des globicéphales 
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chevauchent. Certains chercheurs pensent qu'il peut y avoir transmission inter espèces du 

virus, et Fernandez et al. (2008) ont constaté que le virus de globicéphales et des dauphins 

rayés était presque identique du point de vue moléculaire. 

Evaluation des risques relatifs au morbillivirus pour les cétacés 

Espèce Niveau de risque 

Dauphin commun FAIBLE 

Dauphin bleu et blanc ELEVE 

Grand dauphin FAIBLE 

Globicéphale ELEVE 

Dauphin de Risso FAIBLE 

Baleine à bec de Cuvier FAIBLE 

Cachalot FAIBLE 

Rorqual commun FAIBLE 

Orque FAIBLE 
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4 Identification des sites importants pour la 
conservation des cétacés dans la mer d’Alboran  

"Zone critique pour une espèce" est défini comme «les zones incluses dans l’aire de répartition 

de l’espèce qui contiennent un habitat essentiel ou sont géographiquement stratégiques pour 

sa conservation» (Loi espagnole sur le patrimoine biodiversité et naturel, décret royal 139/2011 

du 4 Février 2011). 

4.1  Dauphin commun (Delphinus delphis) 

Bearzi et al. (2003) ont identifié huit Aires Importantes pour la Conservation (AIC) pour 

lesquelles la connaissance de la distribution et de la fréquence d'occurrence des dauphins 

communs dans la Méditerranée est essentielle pour leur survie. Ces domaines sont les suivants 

(figure 31): 

 

Figure 31.. Aires Importantes pour la conservation (AIC) des dauphins communs en Mer Méditerranée. Extrait de 
Bearzi et al. (2004) 

Dans l’ouest de la Méditerranée, la zone n° 1 " mer d'Alboran et détroit de Gibraltar " a été 

identifiée. 

Dans ces zones importantes pour la conservation il est important de souligner les enjeux 

locaux, car ceux-ci peuvent avoir des ramifications régionales, comme par exemple un site 

particulier ou un groupe isolé de dauphins communs peut être essentiel pour préserver la 

variabilité génétique à l’échelle méditerranéenne.  

Par conséquent, il est important de connaître l'ampleur réelle du mouvement des dauphins 

communs dans chacune des régions. La priorité est de maintenir les populations dans un état 

viable à proximité des corridors, comme le canal de Sicile, le détroit de Gibraltar et le détroit de 

la Turquie, afin d'assurer le flux de gènes entre l'est et l'ouest du bassin méditerranéen, entre la 

Méditerranée et l'Atlantique, ou entre la Méditerranée et la mer Noire. Il faut également 
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poursuivre l'étude des zones où les dauphins communs étaient présents dans les dernières 

décennies, pour qu’ils puissent le cas échéant recoloniser leur ancienne aire de répartition. Par 

conséquent, l'identification des sites à fort potentiel de rétablissement de l'espèce est d'une 

grande importance, dans le but de renforcer les mesures de gestion pour une éventuelle 

recolonisation. 

Dans la Mer d'Alboran, la recherche a mis en évidence l’ensemble de la côte andalouse et en 

particulier la partie occidentale de la Costa del Sol, présentait un nombre élevé  d’individus de 

dauphin commun (Cañadas et Hammond 2008). La baie d'Algésiras se distingue également 

comme un habitat important car elle a été identifiée comme un domaine essentiel pour 

l'alimentation et la reproduction, mais compte tenu du développement de nombreuses activités 

humaines telles que la navigation commerciale, les ferries, les bateaux de pêche, la pêche 

récréative et l'observation des baleines, ceci peut modifier les comportements et les facteurs 

biologiques et nuire à l'espèce (Giménez et al. 2011). 

4.2  Dauphin bleu et blanc (Stenella coeruleoalba) 

Le dauphin bleu et blanc montre une préférence pour les zones de haute productivité d'eau libre 

au-delà du plateau continental (Gannier et Gannier 1993; Notarbartolo di Sciara et al. 1993; 

Pulcini et al 1993; Boutiba 1994a; Forcada et al 1994; Forcada et Hammond 1998; Gannier 

1998; Canadas et Sagarminaga 1999). En mer d’Alboran, la zone du large au sud d’Almeria est 

recommandée pour un statut spécial de conservation, comme l’est le Sanctuaire pélagos en 

mer Ligure (figure 32).  

Cañadas et al. (2002) ont trouvé dans cette zone en eau profonde au sud de la baie d'Almería 

une étonnante diversité d'espèces, et les modèles montrent clairement son intérêt particulier 

pour la conservation de certaines espèces de cétacés qui sont concentrées dans cette zone 

autour de la profondeur des mille mètres. C’est en particulier un site d’importance pour le 

dauphin bleu et blanc et pour la baleine à bec de Cuvier, le dauphin de Risso, le globicéphale 

commun et le cachalot. On y rencontre aussi le grand dauphin et le dauphin commun.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 32. Aire 
océanique du sud 
d’Almeria (rouge) et LIC 
contigus proposés 
(noir). 
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4.3  Grand dauphin (Tursiops truncatus) 

En 2002 a été présenté au ministère de l'Environnement le rapport final du projet « 

Méditerranée: Identification des zones d'intérêt spécial pour la conservation des cétacés de la 

Méditerranée espagnole » (Pantoja et Raga, 2004.) qui propose un certain nombre de zones 

marines à protéger les différentes espèces de cétacés de la mer d'Alboran et du golfe de Vera.  

Une analyse plus poussée depuis la production de ce rapport a permis d’identifier des zone de 

nourrissage et des zones de reproduction pour le grand dauphin, à l’intérieur de sa zone de 

distribution. 

Trois zones sont recommandées pour être classées comme des zones marines protégées, 

avec une gestion appropriée à la présence de cétacés et en particulier du grand dauphin: la 

zone du sud d’Almeria, la zone de l’île d’Alboran et la zone du détroit de Gibraltar (voir la figure 

33 ci-dessous). 

 

Figure 33. LIC proposés sur la carte de densité relative du grand dauphin. 

Il faut remarquer la taille moyenne des groupes de grands dauphin reflète clairement 

l'importance exceptionnelle de cette région pour l'espèce. La taille moyenne des groupes de 

grand dauphin dans les zones proposées est de 28 individus par groupe, tandis que dans le 

reste de la Méditerranée, il est généralement en moyenne  de 6 à 12 individus par groupe. Si 

ces trois zones sont désignées, elles couvriront plus de 50% de la superficie totale de la 

distribution potentielle de cette espèce dans la mer d'Alboran et dans le golfe de Vera (voir la 

figure 34 ci-dessous). 
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Figure 34. LIC proposés sur  la carte de présence du grand dauphin. 

4.4 Dauphin de Risso (Grampus griseus) 

Comme précisé auparavant, la zone du large au sud d’Almeria, par des fonds de plus de 

1000m de profondeur, est d’importance pour de nombreux cétacés, dont le Dauphin de Risso. 

4.5 Globicéphale commun (Globicephala melas) 

Sur les figures suivantes, on trouvera les principaux éléments concernant la présence, la 

répartition et les mouvements des globicéphales communs. Un suivi satellite a été réalisé sur 8 

individus dans la mer d’Alboran (Figure 35). La figure 36 présente les points de rencontre les 

plus fréquents lors d’observations réalisée en 2010 et 2011, elle permet de définir de grandes 

zones le long de la côte andalouse d’importance pour les globicéphales communs (figures 37, 

38, 39 et 40).  

Sur la base de ces résultats, il est possible de proposer 3 aires  critiques pour la conservation 

des globicéphales communs dans la mer d’Alboran:  

 La zone du détroit de Gibraltar à l’ouest 

 La zone qui s’étend du Mont Djibouti au le Sec des Oliviers au centre. 

 La zone au niveau des canyons de Vera-Cartagena à l’est. 

 

Chacune de ces zones est décrite ci après. 
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Figure 35. LIC proposés sur  la carte de présence du grand dauphin Figura 34. Suivi par satellite de globicéphales 

communs dans la mer d’Alboran entre Décembre 2010 et Septembre 2011. Chaque couleur représente un individu 

de globicéphale suivi. 

Figure 36. Carte de distribution lors du suivi des globicéphales communs en mer d’Alboran entre Décembre 2010 

et Septembre 2011. 
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Aire critique de conservation pour les globicéphales communs du Détroit de 

Gibraltar 

Cette zone (figure 37) est proposée en raison de la forte abondance et de la diversité 

des animaux présents. Principalement à l’automne et au début du printemps, période à 

laquelle la quasi-totalité des globicéphales communs de la mer d’Alboran sont 

présents. 

 

Coordonnées de la zone 

«Estrecho» 

X Y 

-5.64248258 35.96659 

-5.630328 35.89197 

-5.4427782 35.94582 

-5.4597023 35.01813 

-6º00’          -5º40’          -5º20’ 

 

Figure 37. Aire critique pour les globicéphales dans le détroit de Gibraltar. 
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Aire critique de conservation pour les globicéphales communs au niveau du 

Mont Djibouti et du Sec des Oliviers. 

Une deuxième aire critique pour les globicéphales communs a été identifiée sur la 

base des informations obtenues par Alnitak et Alnilam pendant les dernières 10 

années. Cette zone s’étend depuis le Mont Djibouti jusqu’au Sec des Oliviers, bien 

connu pour une importante présence de cétacés (figure 38). 

 

Coordonnées de la zone 

«Mont Djibouti - Sec des Oliviers» 

X Y 

-3.76530361 36.50645 

-3.75102867 36.17955 

-3.62116702 36.28875 

-3.64043819 36.60137 

-4º00’             -3º00’     

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 38. Aire critique pour les globicéphales communs au niveau du Mont Djibouti et du Sec des 
Oliviers.
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Aire critique de conservation pour les globicéphales communs au niveau du Canyon 

de Vera-Cartagena. 

Une troisième aire critique dans la mer d’Alboran a été identifiée pour les globicéphales 

communs dans le secteur qui concerne les canyons sous marin de Vera et de Cartagena. 

 

Coordonnées de la zone 

«Canyons sous marin de Vera et de Cartagena» 

X Y 

-1.78305488 36.858700 

-1.84985972 37.009210 

-1.78225001 37.178230 

-1.25988451 37.521920 

-0.78983604 37.519500 

 

5º00’    -4º00’   -3º00’    -2º00’   -1º00’ 

 

Figure 39. Aires critiques de conservation pour les globicéphales communs en mer d’Alboran. Le canyon de 
Vera-Cartagena est dans la zone plus a l’Est. 



 

87 

 

4.6 Cachalot (Physeter macrocephalus) 

Sur la base de recherches existantes, il est possible de définir deux sites d’importance pour 

la conservation des cachalots: l’aire du large située au sud d'Almeria et le détroit de 

Gibraltar. 

Comme signalé auparavant, la zone au sud d’Almeria est aussi importante pour les 

cachalots, ce qui renforce la proposition de ce site comme aire critique de conservation 

Dans le détroit de Gibraltar, la présence des cachalots est fréquente, bien qu’il ne s’agisse 

pas d’une population résidente, mais les individus proviennent de tout le bassin occidental 

de la Méditerranée (Carpinelli et al. 2011). Certains individus ont été observés chaque année 

dans la région (Gauffier et al. 2009). La distribution de cette espèce au printemps et en été 

(voir figure 40, ci-dessous) se situe surtout en eau profonde dans le chenal principal du 

détroit (de Stephanis et al. 2008). Ce site constituerait une aire critique de conservation pour 

les cachalots 

 

 

Figure 39. Distribution spatiale des cachalots au printemps et en été (1999-2006) dans le détroit de Gibraltar 
(de Stephanis 2008). 
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4.7  Rorcual común (Balaenoptera physalus) 

Compte tenu des données actuelles, il n’est pas possible de faire des propositions pour des 

sites spécifiques. 

4.8  Baleine à bec de Cuvier (Ziphius cavirostris) 

Dans un projet réalisé par le Ministère espagnol de l’Agriculture, de l'Alimentation et de 

l'Environnement en 2011 portant sur l'identification des zones critiques de conservation de la 

baleine à bec de Cuvier dans la mer d’Alboran afin de définir les aires critiques de 

conservation et de proposer un plan de gestion, des propositions ont été basées sur les 

données scientifiques recueillies. 

Les résultats des modèles et la distribution des observations, ont permis de sélectionner les 

zones comprenant plus de 40% de l'abondance de l'ensemble de la population dans la mer 

d'Alboran. C’est une zone d’eau profonde, limitée par l'isobathe 1000m et qui prend en 

compte les sites de présences nombreuses lors des missions (voir la figure 41, ci-dessous). 

 

Figure 40. Zone considérée comme critique pour la baleine à bec de Cuvier dans la mer d‘Alboran 

 

Il est évident que des recherches complémentaires apporteraient de nouvelles informations 

et pourraient nécessiter l’extension du site proposé ou la désignation de nouveaux sites dans 

la mer d’Alboran. 

Un plan de gestion a été préparé, basé principalement sur la définition de deux zones (voir la 

carte 42, ci-dessous). La zone A est considérée comme la plus importante pour les baleines 
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à bec de Cuvier. La zone B correspond à une zone avec de nombreuses observation mais 

apparemment moins importante que la précédente. Les résultats de cette étude ont été 

présentés dans le cadre de la 7ème réunion du Comité Scientifique d’ACCOBAMS en 2011. 

Le tableau ci-dessous indique les valeurs de densité pour chacune des zones. 

 

Zonage de l’Aire Prioritaire de Conservation 

Ziphius cavirostris 

Zone Surface (km2) 

Densité 

(animaux/ km2) 

A 1,924 0.044 

B 1,397 0.041 

C (trois secteurs) 3,074 0.029 

TOTAL 6,394 0.036 

 

 

Figure 41. Zonage de l’Aire Prioritaire de Conservation. Zone A: limite extérieure rouge, Zone B: limite 
extérieure violette, Zone C: limite extérieure noire. 
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B 
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4.9  Orque (Orcinus orca) 

L’importance de la population d’orques dans les eaux espagnols, et en particulier dans la 

partie occidentale du détroit de Gibraltar, a conduit les scientifiques à proposer une aire 

critique pour la conservation de cette espèce, qui a également fait l’objet d’une proposition 

de LIC (Lieu d’Importance Communautaire, directive de l'Union européenne 92/43/CEE 

« Directive habitats »). 

Un plan de gestion es également proposé, avec une zone pour laquelle le dérangement et 

l’observation des cétacés est interdit (voir carte 43, ci-dessous).  

 

Figure 42. Zonage de l’Aire Prioritaire de Conservation des orques dans le détroit de Gibraltar. 
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